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NM. S. GUYA'S-—N. CUPLESEIS, M. P.P.

M.#. DUMAISM P. P.

Le représentant à 1'Assembléo légiala-
tive pour l'immense division de Chicou-
timi et Saguenay, formant & olle seule,
par son étenduo de territuire, presqu'une
wrovince, est né dans lo riant village de
wcounn, si cher aux touristes amis d’une

belle unture, Jo 18 février 1840, à l'épo-
ue même do l‘union des doux Causda

(le Haut ot lo Das).
M. Dumais cat donc figé de quarante-

neuf ans, fgo mitoyen entre homme
mfr ot In vicillesso ; c'est &ce moment
de la vio que les hommes publics sont
appelés ii rendre lo plus do sorvices à
leur pays, car ils posstdont alors la vi-
ueur physique ct intellectuelle unis
‘expérionce.
Fils de M. Paschal Dumais, N. P.,an-

cion député de la région do Cornwallis,
comprenant avant ln confédération’ les
comtés connus aujourd'hui sous les noms
de : Témiscouata, Kamouraska, Rimous-
ki, Je populaire représontant de la pro-
vince & Suguenay 86 prassionna de boune
heure pour la politique de son pays. Sn
anère appartonait à uno dos familles les
lus honorables de Montmagny,la famil-
I Dupuis, dout les ancitres furcnt sei-
gneurs du fief du Montigngny jusqu'à la
suppressiondu régime féudul en Canada.

kr. Sévérin Dumais étudin d’abord au
collège de Ste-Anno, puis il prit ses du-
rés l'écolo d'agriculture du :némeolicu.
| fut l’un dos premiers élèves de cetle

institution, puisqu'il y suivit les cours en
1858, année de son établissement. 11 fit
sa cléricature sous son père otsous M.
F. S, McKay, notairo de Papinenuville,
et admis on 1804 à la pratiquodu notn-
riat.
M. Dumais exorce sa profession i Hé-

bertville depuis vingt-cinq ans. ll lui
fallut une dose d'énergie plus qu'urdi-
naire pour aller planter sa tonte dans ln
vallée dulnc St-Jean, presqu'entière-
ment couverte d'épaisso forêts à cotte
dato reculéo, ct cumplètement isolée des
grands centres cn 1864, .
En sa qualité d'honsmo de profession,

M. Dumais fut désigné comme l'un des
chefs de sa localité d'adoption et contri-
bua largementà l'organisation municipn-
loc et au progrès d'Hébertville. 11 est
mairo de cette municipalité depuis 1850
et préfet de la seconde division do Chi-
coutimi dopuis 18833 ; il est aussi mem-
bre de la chambro des notaires depuis
1879, c'est pour In quatritmu fvis qu'il
est élu à co poste honorable.
M. S. Dumais fit sa première campa-

quo électurale en 1886 ; il se présenta
contro feu M. E. St Hilaire qui le vain:
quit le 14 octubre de In mémo année. A
la mort de ce dernier, en 1888, M. Du-
mais brigua les suffrages de nes cunci-
toyons ot eut pour opposants MM. F.
Roy ct L. Marcotte. Uuo éclatanto vie-
toire cournnua ses cffurts, il fut ¢lu par
308 voix, le 15 juin.

Le ler juillet 1867, M.[Dunnais jeta les
bascs d'une conféderulion conjugale, il
époust mademoiselle A. Gagné, de St-
Michel. La Providence s’est plu à accor-
der à ce couple bénit de nombreux ct
doux fruits : dix joyeux enfants pren-
nent maintenant place autour du foyer
paternel de celui qui représente si digne-
ment la vaillante population des fertiles
régions du Saguenay ot du Inc St-Jean.
En cela il no fait quo marchersurles tra-
ces de gon pére qui donna à Ia patrie c«-
nadienno dix-neuf enfants, dunt treizo
vivent encore.
De taille courtelette et robuste, figuro

franche et ouverte encadrée dans des
favoris chäütains,  cheveluro do méme
couleur mais générousoment fauchée par
des voilles laborieuses et un travail opi-
niâtre ; personnalité respirant le calme,la
modestie ct la douceur, voilà ce qu'est
BI. Dumais au physique.

Le T.N. DEPLESSIS, M. P, P.

M. Louis Théodore Nérée Duplessis,
député de St-Maurico, vit le jour à Ste-
Anno d'Yamachiche, le 5 mars 1855.

11 est fils de M. Joseph Duplessis, cul-
tivateur ct de damo J. Duplessis, née L.
F. Descoteaux.

* M. Duplessis étudia successivement
aux séminaires de Nicolet ot do Trois-
Rivières.

11 fit sa cléricaturo sous MM. Lacosto
et Drummond, avocats de Montréal, et
sous M. J. B. L Hould, avocat très dis-
tingué de Trois-Rivières, ancien bâton-
nier général pour ln province, et aujour-
d'hui de ln société légale si avantageuse-
ment connuo sous la raison do Hould ct
T.xsicr.
Admis à 1a pratique le 12 janvier 1880,

M. Duplessis exerga an profession, en
premier licu, aves M. L. ¥, Desaulnicrs,
1.P. do St-Maurice, ot cn soconde

instance avec M. J. M. Désilets, C. IR.
et ancien mairo de Trois-Rivières,
La carrière politique de M. Duplossis

date do 1880, Il se présonta aux élcc-
tions générales de cotto époquo contro
1. L.A. Lord, notaire ausai instruit quo

respecté d'Yamachicho, et il fut élu le 14
octobre de la même nnnéo. :
Lo député de St-Maurice ost conserva-

teur et admirateur do sir John A. Mne-
donald,

Il y a quelques années, M. Duplcsnis
Spousnit mademoinelle Berthe Gonest,

lo de M. L. U. A, Genest, groflier «eo
Ia paix à la cour du magistrat de Trois-

ivières,
i Au physi ue, c'est un pal homme do
1X pHCdS près, au teint châtain rtaut
une barbe taillée à ln française Ly une
chevelure entretenue avec unonéyligence
tout à fait de bon goût. Un sourire quasi
Tailleur brillo dans ses yeux noirs ot orrefréquemment sur acs livres,
M. Duplessis cst surtout orateur dehuating, en chambre i .

ment. 8 ¢ ro il parlo assez rare

LE SEMINAIRE DE QUEBEC
Le Séminaire de wébeco mot dans son ool,Plusargs,coniprend : lo Lo Petit Sémi 2boGrand Séminaire, 30 I'univorsits La-
En présence des notes rons

pr ue nous arectcillios sur cotto triple institution,cord ous voyons dans 1'impossibilité dedenser cette étudo on un soul article.our aujourd'hui, nous parlcrons plusRr iculièrement du Petit Séminaire.Vus rés Pour plus tard l'étudo
re branches sortios du

SU nous ontrerons dansQuelques détail ;q toriquo, .or los bâtissos, la par-  

Voici Ie personnel du Petit Sémi-
naire :
M. Olivior E. Mathiou, directour ; M.

Eugèno Roy, préfet des études; MAL
Laitannne, professeur de hysique,
de gévlogio et do minéralogie ;
Olivier E. Mathieu ct Hyppolte Bernier,
rofesseur do philosophie ; M. J. C. K.

ir. Edouard Pagé, professour do chimie;
M. Eduond Purudis, prof. de mathéma-
thiques ct d'astronomie ; M. Ansclino
Rhéaume profcaseur de botanique, M.
Eugèno Moy, prof. de rhétorique ; M.
Louis Olivier, prof. de scconde ; M. Al-
bert Dion, prof. de troisième ; M. Joseph
Pollctier, prof. do quatrième; M. A-
chille Fisot, prof. de cinquième ; M. Al-
frod Moriseot, prof. de sixième ; DM. H.
Boilard, prof. do septième ; M. J. Déro-
me, prof. do huitième ; M. Joseph Beau-
duin, prof. d'histoire ; MM. E. McGrath,
Arthur Marchand, Sauveur Turcotte ot
Arthur Vincont, professeurs d'anglais ;
M. Théodore Trépanier, prof. de tenue
des livres et d'arithmétique.
Sont chargés do l'instruction reli-

gicuso :
MDM. Louis A. Piauet (philosophic) ;

A. Gignac (rhétorique) ; Ans. Mhéau-
mo, (seconde) ; H. Gouin (troisième) ;
Hyppolite Bornier (quatrième) ; À
Marchand (cin nitme); Alf. Castonguay
(sixitme) ; Achille Fisot (soptième) ;
Aldéric Boilard (huitièmo).
MM. Joseph Vézina et Philéas Roy

cuscignent la musique instrumentale et
vocalo.
Les maîtres de salle sont: MM.

Edmond Paradis, Alfred Castonguay,
Chs Langlois, Théodore Mercier, Ame-
dév Gosselin, U. Carrier, Alfred Moris-
set et A. Faucher, enfin, M. Télespho-
re Soucy est préposé à l’infirmerie.
Lo nombre des clnsses est do dix dont

voici les noms en commençant par les di-
visions inférieures :

dluitième ou classe préparatoire ; 45
élèves.
Eléments ; cotto classe ost à propre-

ment parler unc subdivision do ln sep-
titme, qui ¢tait trop nombreuse pour un
soul professeur : 3L élèves,

Septième : 40 élèves,
Sixième : 25 Cleves,
Cinquième : 40 élèves.
Quatrième : 43 élèves.
Troisième : 41 élèves.
Seconde : 30 élèves,
Tthétorique : 28 élèves.
Philosophie (Junior) : 25 élèves,
Philosophie (Senior$ : 29 élèves.
Soit un total de 377 élèves, qui ze ré-

partissent entre 10G ponsionnaires ct
191 externes.
Lo Séminaire accordo environ $3000

par année sous forme de bourses aux
élèves dout les parents sont pauvres ot
qui donnent pleine catisfaction par leur
travail. Environ 90 élèves profitent do
cetto bonne aubaine. Il dunne aussi
gratuitement la peusion ct l'instruction
à douze enfants pauvres, conformément
à l'obligationqui lui a été imposéo par
son fundatour, Mgr de Laval,

Les degrés conférés sont le baccalau-
rént ès-lcttres après In rhétorique, et lo
Laccalauréat &s-sciences aprés l'exn-
mens des sciences. :
Nous donnons ci-après un aperçu sum-

maire du programme des études, sans
nous arrêter aux détails.
Sous le rapport de l’enseignement re-

ligieux, les élues sont partagés cn nouf
classes. Un prêtro do la maison conte
à chacun uno heure de catéchisme par so-
nine, et les élèves, à l'exception do
ceux des classes infericures, doivent
fairo une analyse écrite de cet cnscigne-
ment
La classo préparatoire est en dehors

du cours classique. Pour y être
admis,il suffit de suvoir lire ot écrire
couramment. On y enseigno la gram-
maire avec exercices d'ortographe et
d'analyso grammiaticale, l'histoire sainto,
les premieres notions do géographie, les
quatre règles du calcul ct un peu d'an-
glais,

Enseptième, on étudie Jan grammaire
française avec exercices, l'histoire sainte,
la géographie avec urago du globe, les
quatre règles de l'arithmétique, la gram-
maire latino (éléments et commence-
ment do Ja syntaxe). Thèmes ot versions
(latins et anglais.)
Pour être admis dans la classe de sop-

titmo, il faut, outre Inlecture et l'écri-
ture, Avoir déjà étudié les grammaires
française ct anglaise.
Ensixième il faut ajouter aux matiè-

res déjà nommées : les motions d'his-
toire ancienne et moderne, ln mythula-
rie, Ja tenuo des livres, les fractions or-
inaires ot los fractions décimales.
En cinquième, ajoutons encoro les
ties aliquotcs, l’histoiro de la Grèco,

n traduction des auteurs Iatins.
Dansles clnsscs au-dessus do In cin-

quième, on étudic un auteur classiquo
anglais et on traduit en anglais un Au-
teur latin approprié à ln classe. Onfait
aussi dos compositions en anglais ninsi
que dos traductions d'auteurs français en
languo anglaise, Voilà pour l'anglais.

ans la classe do quatrième un étudie
l'arithmétique ot In géographie au com-
plot, les poètus latins, la prosodie, lo
grec,
Les élèves do troisième, de scconde et

do rhétorique étudiont los classiquoz
français, anglais, latina ot grocs, Ia litté-
1ature, histoire universclle, I'éloquence,
cto.
Les élèvos do philosophic suivent à

l'univorsité les cours élémentaires de la
Faculté des Arts. Les matières de ce
cours sont : la philosophie iutellectuello
et morale, l’algébre, In géométrie ot ln
trigonométrio, la physique, la chimie, la
botanique, In géologie, In minéralogie ct
la zoclogio.

Tous lcs élèves reçoivont deux leçons
de musiquo vocale chaque semaine. L'on-
soignoment du dossin ot do In musique
instrumontalo ost facultatif,

Trois bibliothèques sont ouvertes du-
rant touto l'annéo aux élèves du Petit
Séminaire, meyennant une contribution
annuclle d'une piastro.
On n'admot comme oxternes quo los

jeunes gons de la ville. Cepondant on
permot quelquofois aux autres do de-
mouror chez un proche parent on
suivant loa cours,
Los extornes paiont $15 par année, on

trois paiements égaux. Ilssont tenus,
dès qu'ils sont ontrés en sixième, de
portorl'habit de collège, qui consiste on
un capot ou tunique do drap bleu avec
florvuros blanches, uno ceinture do laino
verte ct uyle casquetto de même étoffo
quo lo capot, portant aussi une nervure
binneke. Se montror en public sans
cot uniforme ost.uno fauto grave ot
même un cas d’oxéjusion.

TI est défonduaux élèves do fréquon-
ter MCthéitres, Jesronds à patiner ot
autres lieux d’amusement.
Ms doivent s'acquitter strictoment de

leurs devoirs religieux. .
Tous los sainodis ils sont tenus de fairo  

signer par lours parents le livret oonte-
uant les bonnes et les mauvaises motos
de In semaine,

pensionunires paiont $100 par an.
née, on trois paioments égaux, qui dui-
vent être faits d'avance.

11s portent le même costume que les
externes
Tous les jours do la scmaineil y à par-

loir de 10 hioures à 10 heures 16 à. in.,de
midi à 1 heuro ot de 4 à 4 heures 26 p.
u.
Les dimanches ot les jours de fête, le

parloir n'est ouvert que de imidi à 1 h.
Le joudi ot les jours de grand congé

on peut voir les élèvos dopuis 9 h. 30
jusqu’à 10 h. 15 du matin ot dopuis le
diner jusqu'à cing heures do rolovéa,

. Bde

 

UNE CHARMANTE RECEPTION

Par le club de raquette * Huron *

Samedi après-midi, une longuo file de
voitures détilait sur le chemin do Char-
lcbourg. Le temps était magnifique,
froid, mais sec et brillant, la routu ex-
cellente,
La joyouso société composée d'une

foulo nowmbreuse de dames et messiours
de la mcilleuro société de Québec se
rendait chez Gaspard sur In graciouse
invitation des membres du club de ra-
quotto ** Huron ".

Les invités ont été reçus par madnme
Théofred Hamel, épouse du président
ot par madame Blanchet. On a dansé
pendaut plusieurs heures aux accords
entrainants d'un excellent orchestre,
après quoi un somptueux soujcr a été
servi.
Le club “‘ Huron ” mérito les remer-

ciomonts do toute la société de Québec.
Son hospitalité a été large ot cordiale,
tout lo monde a beaucoup joui de l'ex-
cursion. Espérons que ce précédent sera
suivi par los autres clubs de sport.

Voici Ia liste des officiers du club
‘“ Huron ” qui ont organisé la récep-
tion :

Président, Théo, Hamel ; vice-prési-
dent, Jos. Martin; trésorier, F. X. Gus-
sclin ; socrétaire, Lomer Mamel ; assis-
tant-secrétaire, John McLean.

Comité : 1. P. Déry, R. Roy, J. P.
Roy, F. Hughes.

RAPPORT DU SERVICE DES
SICNAUX

Pour Ia semaine se fcxpiinant le 15 Janvier
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RuvIERE-DU-LOUP

Vendredi.—Sombre, nord, fleuve cou-
vert do gros glaçons entassés les uns sur
les autres,
Samedi.—Sombre, nord, gros glaçons

dans le lvintain,

Tavorsssc

Lundi ct mardi.—Clair, froid, nord-
ouest, pas de glace.
Merceredi,—Doux, nord-est, Lanquises

flottantes près la riva sud.
Jeudi.—Pluic, sud-ouest.
Vendredi.—Clair, froid, oucst.
Samedi. — Clair, froid, foit nord-

oucst,

PoisTe-av-P'ene

Dimanche.—Sombre, nord-ouest, pas
de glace.
Lundi.—Clair, nord-ouest, un peu de

glaco pris de terre.
Mardi.—Sombre, oucst, un peu do

glaco au nord-ouest,
Mercredi.—Clair, nord, un poude gln-

ccà l'est.
Jeudi. — Doux, sombre, fort sud-

ouest.
Vendredi.—Sombre, tompêto d'oucat.
Samedi.—Froid, sombre, tempête de

nord.
Pas de glace depuis moreredi,

RIVIERE A LA MARTRE
Lundi et mardi.—Sombre, ouest, fleu-

ve couvert de gros glaçons outassés
Mercredi. i est.

Joudi.—Pluie, S. Ii. bonquises par-
tout.
Vondredi.—Sombre, O., encore du la

glace.
Samcdi.— Sombre, sud-oucst, glaco

partout.

Car Rosier
Lundi.—Clair, calme, un peu do glaco

à l'horizon.
Mardi.—Clair, calme, banquises près

de terre.
Mercredi.—Clair, N. O., glnçons à

distance.
Jeudi.—Sombre, E,

glacous a distauce.
endrodi ot samedi.—Sombre, N.-0.,

glace à distance.

fut vent S.

Car DEsEsroIR

On n’a pas vu do glace do la semaine.pa g

* PoisrE MAQUEREAU

Morcredi.—Un pou de glace, temps
sombre.

Veudrodi.—Pas do glace, clair.

MANICOUAGAN

Lundi.—Clair, N. O., pas de glnco.
Mardi.—Olair, froid, N. O., quelques

glaçons vis-h-vis la Pointo Paradis, avec
environ 000 loups marins dessus,

Mercredi.—Forto tempête do noige
fondanto. M. Comeau, de Godbout, rap-
porte qu'il a vu deux groupes de loups-
marins qu’il estimo à millo chacun.
Joudi.—Sombre, neige, nord.
M. Thibault, de Snint-Pancraco, rap-

porte qu'il y a assez de loups-marins sur
n glace à quolques anilles do là pour
charger doux goëlettes commo ls Lady
Belleare,
Vondredi.—Sombre, neigo : beaucoup

do loups-marins on dehors du banc Blanc.
Le capitaine Couetto ost nilé leur faire
la chasse cu canot, mais n'a pu les at-
toindre.
Samodi.—Clnir, ost, pas do glaco en

mouvemont

ANTICOSTI

Lundi mardi ot morcredi.—Clair,froid,
nord-ouest, potits glaçons près do terro.
Joudi.—Brume, pluie, fort N. E.,fleu-

vo couvert ce glaçons légers.
Vendredi. -Clair, N. O., glaçons par-

tout,
S8amodi.—Sombre, nord, glace par-

tout,

Rocugr avx Omszavx

Pendant toute la sfmaine il cat
de grandos quantitésdeglaçons détachés ;
tomps en général beau.

Car Ray,TERRENEUVR

Pas de glaco de la somaine.  

Depeches de nuit

Nouvelles de Montreal

 

 

Hiersoir a cu licu une réunion des
membres du Club National sous In pré-
sidonco de M. C. Lobœuf.
On continuo iv discuter In question de

l'indépendance, de l'annoxion et do la
fédération impériale, ct nous devons fé-
liciter nos jounus amis du travail qu'il se
sont imposé pour discuter cette question
d'une manière si éloquente ot instrue-
Live,
Ce sujet de nature à intéresser si for-

tement notre jounesse si patriotique avait
attiré un grand nombre de personnes qui
ont témoigné de leur satisfaction par les
nombreux applaudissements qu'ils ont
Inrgomont octroyés aux orateurs.

{. E. Tollier ouvrit lo fou de la dis-
cussion par un discours dos plus chaleu-
reux etfut suivi de MM. Edinond Lus-
sier, J. Sigouin, J, N. Perreault, R. Lo-
mieux, I’ JI. Roy et Ernest Desro-
sicrs,
Somme touto nous avons licu do nous

féliciter de la manière dont on à conduit
les débats ct c'est un heureux présago
pourl'avenir. Touto la jeunesse stu-
diouse devrait s'inscrire au plus tét pour
fnire partio du club ct elle no pourraient
qu'y gagner.

—S'il faut jugor du résultat de In lutte
par l’asseiullée qui a eu lieu, hier soir, à
St-Isidore, nous pouvons présager un
éclatant succès dans le comité de Laprai-
rie, le 23 janvier courant. Jinais lo sen-
timent national no s'est affirmé d'une
manière plus catégorique dans cette belle
parc isso que dans Ia présente lutte,

L'assemblée convuquée par M. D.
Beauchmnp, le sui-disant député indé-
pendant du comté des Deux Montagnes,
était cOnposée au trois quarts de natio-
naux et lu froideur avec laquelle les ora-
tours oppositionnistes ont été accucillis
doit leur prouver que leur cause avariée
n’a pas plus de succès dans le beau com-
té do Laprnirie que dans les autres com-
tés de lo province.

—Le plus vieux pilote du fleuve Saint-
Laurent, Charles Couvrotte, vient do
mourir à l'hôpital des Sœurs Griscs,

Il est né en 1798 à Lachine. 11 a com-
mencé à voyager en 1814 sur los ba-
tenux du gouvernement qui circulaicut
entre Montréal et Kingston. -
En 1816, il était capitaine duplus gros

bâtiment du fleuve Snint-Lauront, qui
copondant ne portait quo vingt-cinq
quarts de farine.

- Lo Monde s'efforce de faire du capital
politique it Laprairie en répandaut Ia
rumeur que M. Gouin, avocat et gendre
de l’hon. premier ministre de Québec,
doit sur l'ordre du gouvornement pour-
suivre les habitants do Laprairie pour
redevances scigneurialcs. Poms. “>
La Patrie répond à cotte calomnie de

ln manière suivante :
‘* Autant de faussctés que de mots.
D'abord le gouv.. «ement ne viont pas

de donner des instructions, pour la rai-
son bien simple que les instructions
sont données dopuis plus de six mois.
En outre ilne s'agit pas do prendre

des procédés légaux, mais biecnpuremeont
ot simplement de faire rentrer des arré-
rages dus de date imnémoriale.

Les états ont été préparés par un Lon
blou, M. Varin, régistratour do Laprai-
rie, cb envoyé au gouvernement qui a
donné l’ordre de faire rentror les taxes,

11 est faux que les frais de collection
soient de 1.00, pour cette simple raison
que les avis sont sans frais et que per-
sonne n’en à payé do frais,

Minis, il y a plus que cela.
A In demande de M. Gayette, député

de Laprairie, le gouvernement à sus-
pendu depuis deux mois cette cullection
qui pesait trop sur Ja classe agricole gui
a été bien malheureuse dans co comté
par suite des mauvaises récoltes.
Qui plus est, lo gouvernement. sur

cctto  considértion, a aecrepté de faite
uno remiso de JO 00 sur tous les arvé-
rages,

Voili ce qu'a fait Ile gouvernement et
comment tout en assurant, commo il
convient, la rentrée des fonds nu trésor,
il sait prendre en mains los intérêts do
In classe agricole et les ménager, ”

Nouvelles du Manitoba

Winnipeg, 20 janv. —Les travaux sur
le chemin de fer do lan Rivière Rouge
sont pousséo avec rigueur, Les insénieur
de la compagnie du Northern Pacitie sont
à l'œuvre à peu de distance do Manitou,
où ils font le tracé du la ligne qui
doit aboutir à Souris
—Lo Portage Fiewicto annonce que

l'honorable M. Groenway a l'intention
de dissoudre ln législaturo pour so pré-
sonter do nouveau devant le peuple lui
fairo sanctionner sn pulitique vigoureuse
et do progrès. (On considère la choso
commo peu probablo.
—Une dépécho do Minnedosa mando

quo A. L, Smith, teneur do livre do
Ia maison J. D. Gillies ot cie., s'est cn-
prs uprès avuir volé une sommo À $10,-

La polico eat À sos trousses,
—Leo meurtrier Godin cst parti ce

matin de Regina pour les Etats-Unis
sous la garde du shérif américain Gef-
rics.

Echos de la capitale

Ottawa, 19 janv.MM. G. W. Sto-
pheus, O. P. Hébert ct James Slessor,
de Montréal, sont venus A Uttawa au.
jourd'hui pour inviter Son Excellence lo
gouvernour-général à assister au banquet
annuel do la Chambre de Commerce do
Montréal.
Son Excollence n accepté l'invitation.

—Ma:inme C. H. Carrière, épouse du
gérant de Ja Banque Nationale d'Ottawa,
est morte subitement ce matin.
ñ Ello était la fille Je fou Jo colonel Cof-
n.

—Ondit quo la compagnie du Grand-
Tronc a décidé d'aider la compagnio du
chemin do fer Ottawaot Vaudreuil aux
travaux de construction de za ligne entre
cotto ville et Vaudreuil. On croit qu'un
bonus sera demandé aux municipalités
intéressées à la nouvello ligne on outre
des subsides votés pan los gouvernements
do Québec ot du Doininion.

Cette ligne ouvrira un accès au Grand-
Trouc du côté est d'Ottawa cot sacra plus
courto do huit milles que toutes les au-
tres routes cutro Montréal et cette
villa

—T y n quelquo temps, on annonça
que le gouvernement fédéral avait reum-
boursé lo gouvernement de Ia Colombie
Anglaise des droitsqu'il avait payéasurlos
urichines importées puur servira l'oxplui-
tation minière de cette province.
. Cela induisit M. E. Wri ht, d'Ottawa,
à demander, lui aussi, remboursement de
droits qu'il avait payés sur des machines
minières dont il so sert dans le voisinaxo
de cette ville.Copendant lo gouvernement
vient de l’informer qu'il no peut antis-
fuiro iv sa demande.
M. Wright ne veut pas en restor là ;

il entend pousser l'afinire. Lo gouver-
noment fédéral, dit-il, doit être tenu
d'encouragerl'exploitation des mines lo
la valléo de l'Ottawa tout comme cello
des mines de la Compagnie Anglaise,

 

 

AVIS
Demande scra faite à la législature de

Québec, i sa prochaine session, de pusser
un acto incorporant La compynicdu
chemen de fur de l'Est et conférant à cette
compagnie tous les pouvoirs voulus pour
construire et exploiter un chemin do fer
depuis un point dans la paroisse de Saint
Jean Chrysostôme, sur la rive est de la
rivière Chaudière, et au sud du Grand
Tronc, jusqu'à un point sur la rive ouest
de la rivière Mataprédia, au sud du pout
du chemin de fer Intercolunial, à Cau-
supscal,

Québue, D décemtre 1858,
4 janv.—1 fe p. s.

 

 

CE

A x
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Il sera deman @é an législature de
Québec. sa prochaine session, de passer
un acte incorporant une compagnie seus
Ie nom do Jae Compagnie de chemin de
Jor Nord Central, et conférant à cette
compagnie les droits, privilèges et pou
Voirs requis pour construire et exploiter
un chemin de fer depuis un point sur In
rive nord de la rivière Saint Charles,vis-
à-vis la cité de Québec, jusqu'à un point
sur la rive nord de ka rivière Ottawa, à
l'oucst de l'embouchure de la rivière Ma-
ganasipi, et autres fins,

Québec, 15 décembre 1888.
4 janv.—1 fs p. 8,

AVIS PUBLIC
Urbain Couture dit Lamonde, de la

paroisse do Saint-Valier, cultivateur,
demandera à ln légisiaturo de la province
de Québce, äsa prochaine session, un
acte l'autorisant à aliéner purement et
simplement les deux immeubles à lui
légués à charge de substitution par lu
testament de fou Marie Genoviève Cou-
ture dito Lamonde, reçu devant Mtre.
F.X. Talbot, notaire, à Saint-Valier,
le 26 avril 1873, étant le lot-203 du ca-
dastre de Saint-Valier ct 190 du cadas-
tre de Saint-Raphaël,

Amvor, Prucetien & FoNTAINE,

Procureursdu dit Couture.
27 déc. 1 ma

 

 

Louis Philippe Robitaille, de la cité
de Québce, étudiant eu droit, donne
avis qu'il demandera à la 1égislature de
cette provinco, à la prochaine session,
d'autoriser lo barreau de la province du
Québce, do l'admettre à ln pratique du
la profession d'avocat après examen.

JOSEPH MARTIN
Proc. du requérant.

72 dée.—j. lms,
 

Avis public cst par le priésent donnd
qu'application sera faite par Je soussiæné
à In législature de lu province de Québce
à sn prochaine session pour un acte pour
nutoriser le barreau de la provineo do
Québce à l'adunettre à ln pratique de ln
profession d'avocat,

Lawrrver Lysen,
Applicant.

7 jauvier- 1 mois

L. N MILLER
SEUL AGENT À QUEBEC POUR LES CELE

B3ES MAISONS
CLs Jobit ACie (Brandy Supérieur.)
H. 0. B:yennan, lionleaux, (Clarets ct Suuterns.)
Bouche tls & Cie, Mareail, Champagnes)
Delormont & Frères, Bordeaux (Clare te)
Crepaux l’ère & Fils, Ville-Franche, (Burgnndic<)
Nelson Dupuy, Bordeaux, (Lliucure et Absinthe)
looper & Freres Gyiorta, (Vin de Forte)
Vye Gaues Jur. ct Fils, Bordeaux Macarom, Mou-

tarde et C.
Ecuot Cie, Nantes, Pois, Sarlines, Pates all-
wentalres,

Les Vils de J. Vincent, Nantes, (cuirs veaux cirés)
+ Goes & Cic Montreal (Fabricants de Hasdes

nites.
H. M, (o. Montréal, (Fabricants de cravates.)
C. J. Grevlvr, Montreal (Fabricants de Corsets,
F Michaud Montreal, (Fabricas £- de chaussures.)
3. G, Tésarinoau & Cie Montrial Faluicants (Gants

Mituines)
P. M, Galatneau & Cie Montréal, Timportateurs le
Marchandises Sèches :)

Dre 1h, Macdonald & Cle, Bmntréal, Fabricants
Hooper Shirts, Busties, lain ct Elast’c, Steel Dress
Eatrndurs in greet varbety, ** Ladies Favorite
Bodice steels, Tnplain and Fancy Cottons and Silks
Diness Preservers, bhoes and Corsets Laces,cto.
Lespérance et Perrin, Mantel, huportateurs de
Lijouteries, Vip, Facs à Tabac, ete.

«}

 

f, Bernard, Moutrcal, import.teur, Courtier,
te

Les marchandsdétaillours de la ville

ct dela campagne sont spécialement in-

vités À venir le voir pourleurs achats,

L.N.MILLER
AGENT DE FARRICANTS DE MONTREAL

TORONTO, FRANCE, etc.

Sallo d'échantillons :

166, RUE DU ROI COIN DE LA RUE DE LA
COURONNE

e J.—jno.

Tabourets pour piano
(PIANO STOOLS)

TAPIS POUR PIANOS DROITS
Uno consignation d'échantillons de

TABOURETS (piano-stools) pour pianos
ou orguos et de Tapis (couvertures) pour
ianos droits vient d'0tre reçuo chez

l'éditeur de musique

MA ATIGHE,
55. rue de l 2 ue.

PONMES !POMMES! !
Veuillez venir voir les pommes que nous

vendons à bien bon marché ches

 

  CLOGG & CHAVANEL
17-19, rue Sault-aux-Mat elo

Pepe

CONTINUEZ

Economiser
VOTRE

ARGENT

l'immense liquidation
du stock du Syndicat
de Quebec se continue
tous les jours,

HATEZ-YOUS Dic

PROFITER

Des lots extraordinaires de tnurehandises
i des prix ridicules ze sont vendus
depuis lundi.

 

Les twceds, étoffes à robes, cachemires,
cotons, indiennes, pelleteries, tapis,
suies, sutinis, to, ele, ete, dispa-
raissent du nos rayons et se distri-
buent parmi la foule qui se dispu-
tent leur tour à Être sez vis

 —_—_—— =

Nous vous çrarantissons parfaito ratisfac-
tion à des prix inconnus jusqu'it ce
jour,

Nous continuerons sans interruption jus-
qu'à parfait écoulement lu stock,

 

Venez do bonne heure jour être mieux
servis,

  

  

OÉCASIONS

Herver lenses

REOUVERTURE

MAISON
BLANCHE

——— mr————

 

Ayant obtenu des Con-

litions excessivement

avantageuses

PCA Auteuil Ne vous trompez pas de porte, Venez
droit au No 207,

SYAMCAT DE QUEBEC
O7, Pire St-Joseph

ST-ROCH

AVIS AU PUBLIC
dde Québec et des campagnes

environnantes

de soussizné donne avis quo joe n'ai
plus rien a faire avec la Loterio "Natio.
nale de Montréal pour la vente des  Bil-
lets, ct je remercie lo public de Québec
ct ane s amis qui m'ont accordé leur pa.
tronsu lorsque jo wm'occupais de lavente
des Billets peur la dite Loterie Nationale
de Mntréd. Jabandonue cette agence
Pour dos raisons gui mo sout persons
nclies,

VICTOR MARIER,
63 rue d'Aiguillon, Quebee,

ex-avent de la Loterie
Natinuale a Québec,

Canada, I’, Q.

En mimewanps jinforme le Public
que jo n'occuperai comme par lo passé
de préter de l'argent par somme de $25
ct plus à courte échéance. Inutile do
m'écrire car je ne fais pus d'affaire en
duhors de Québec,
Achats aussi de Comptes et Billets,

VICTUR MARIER,
Bureau, 83 ruv d'Aiguillon,

Québec,

PIANOS&
HARMONIUMS

ARTHUR LAVIGNE
Editeur de Musique

IMIOLTATEUR DB

PIANOS
—F;Ta——

Orgues-Harmoniums
DES CLLÈBRES MANUPACTURES DB

Kranich & Bach,
Mason & Hamelin,

Lansdowne,
Wheelock & Co,

Baus & Cie,

ele., ete., ete.
ORGUES-HARMONIUMS

nnn1Fee

Mason & Hanlin,
Hurdett,

Peloubet,
Kara & Cle.,

ele., ete.ete.
Les Insernairats -i-Aessus sont vendus au prix le

PLUS BAS POSSIBLE, ou à des tertuesde paiement

Tos 1% HARMONIUMS de seconde main, à
louer où à vendre à prix réduitss Pianos accordés
ct réparés avec soin et enns détai pard'habiles accor-
à
“MUSIQUE NOUVELLE rue ouais
Europe et des Etats-Unis, A. LAVICNE.

& CIE

ONT “OUVERT

LETUTR

Populaire

Magasin
DE LA

MAISON BLANCHE
Rue St-Joseph

  

     

——#-—

Cette grande vente a

reduetion se continuera

tons les jours de la

semaine prochaine

Profitez-en! 
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SOMMAIREDESANNONCES

La gasnde vente en liquidation — Robi.
taille, Bernier & Bernier.

Continuez à économiser votre argent —
Syudicat de Québec

Acudeniie de musique—
Occasions mervoilleuses — P. C. D'Au-

teuil & Cie

LA JUSTICE
QUÉBEC, 21 JANVIER 1889

 

 

 

Delenda est Carthago

Le correspondant do la “* Presse ” au
parlement provincial terinine comue

suit sa correspondance du 17 courant :

“* Une personne parfaitement rensci-
gnée, m'a confessé hier qu'il fallait se
sréparer à des élections générales pour
a Province.  Deleudu est Carthage, ”

H y aapparence que les lugubres pré-
dictions de Ia moderne Cussandre pro-

duisent peu d'eflots auprès des

Troyens du parti bleu. Sce luncutations

sont empreintes d'une tristesso quo rien

ue peut calmer.
Ce qui lui fait le plus de peine,ce n’est

pas tant lu ruine prochaine de la faction
carthaginoise dont Lu mauvaise foi puni-

que a complètement  dégofité les conser:
vateurs natiommux : c'est surtout le sort

de cos derniers qui l'uceupe. Ses dou-

laureuses appréhensions se manifesteut
dans les termes suivants:

* Partout le gouvernement écrasera

l'élémeut conserrateur et quand ce tra.
vail sera fait, il dévorera les nationaux
conservateurs nssez dupes pour lui pre-
ter main torte.”

Dans une lettre antérieure, dont nous

avons parlé dernièrement, notre confrère

lançait un premier cri d'alarme, tn pro-
mier LA loue est Carthago. De ces deux

articles, publiés à deux jours d'inter-
valle, il ressort clairement qu'aux yeux
de cu mélancolique correspondant, Cur-

thage c'est bien le gouvernement fé-

déral.
Le résultat de l'élection de Juliette

n'était pus fait pour jeter un reflet d'es-

poir sur ses idées sombres. Les papil-

lous noirs hantent plus que juunais son

cerveau ct il exhale sa douleur comme

suit:

** Le résultat de Joliette devrait ins-
pirer bien des réflexions à coux qui
veulent étudier le présent et découvrir
les ‘Secrets de l'avenir. Sir Adolphe ao
déployé beaucoup d'énergie, il a cons.
tamment payé de sa personne, nous de-
vous lui eif savoir gré. A-t-il travaillé
sur Un sol incrat, épuisé ? Nous le crai-
guons,

“ M. CGuilbault avait toutes les gym-
paathies du parti ; c'est un vaillant sol-
dat,

* Les défaites, les désastres ne sont
pas le mort ; ils devraient être, au con-
traire, la recrudescence do l'énersie,
l'activité, la vie, l'organisation parfaite,
vt par Ja mime lo gage des succes fu.
Lurs,
* T1 vaut mieux que les leçons vien-

nent deux ans avant la Lataille générale,
car il est temps d'en profiter. Après,
31 laudra cing ans, dix ans pour he re-
faire ©?

M. Guilluuit avait sans doute toute

les sviapaithics dw parti tory ; mais ce

jarti n'a pas les sympathies du public.

Aveugle qui ne veut pas voir dans

cette défaite d'un transfuge, un exemple

de co qui attend tous ceux qui ent trahi

la cause nationale !

C'est une leçon dont pourrant profi-

ter ceux qui, à l'avenir, éprouveront la

tentation d'imiter les traitres.

Pour les partisans de la corde la leçon
vient trop tard.

Us aurent beau employer & la défense

de leur mauvaise cause une énergie aqui

leur n fait défaut lorsqu'il s'agissait d'af-

firmer Jes droits de leurs compatriotes,

ils anront beau s'organiser, requérir los

services du héros de Winnipeg, ils tra-

vailleren: toujours sur un soi ingrat,
épuisée.

Le- d'faitts, les désastres les suivront

avant, pendant et apres Ia bataille éué-
rule,

Ce n'est pas cinq ans, nidix aus qui
suffiront à laver la tache qui souille leur
blason.

Lo sort do la pendarderie est scellé.
Elle a commencé dans le sang : elle

finira dans la bone.

Dileuda est Carthago.

tre

Augmentation des rrresrs

Grace à la direction intolligeute et pa-

trivtique dunuée à l'administration des

terres de la couronne par l'honorable

Geo. Duhamel, lo chef actuel de ce mi-
nistère important, les revenus provenant

de cette source ont augmenté de S400,-
000.

C'ost un résultat d'autant plus satis-

faisant que, luin d'avoir été obtenu au

détriment de la colonisation, de l'exploi-

tation des mines ct du commerce de buis,

il est au contraire dù à Vimpulsion don-
née aux affaires par une politique large
et éclairée.

Autrefuis,. on semblult croire que les

intérêts do la couronne étaient opposés
à ceux du colon, du mineur ou du mar-

cliand de bois. Nos ministres actuols ont

compris que co n'est pas en génant l'ex.
ploitativn do nos ressources qu'ils par-

viendrout à remplir le coffre public. Ils
s0 sont cffurcés de faciliter la tâche de
ceux qui désirent tirer parti de nos ri-
chesses finexploitées, ot l'augmentation

dus sommes versées au trésor leur prou-
ve aujourd’hui que les revenus de la pro-

vince nugmentent à mesure quo dispa-

raissent les entraves sur lesquels les mi-
nistres comptaient naguère pour aug-

moriter les recettos de oe dépariument.

En reprenant possession des terres
quo los expluiteurs dos townships do
l'Est ont extorquées à la Couronne, le
gouvernement ne ferait que poursuivre

Ia politique qu’il a suivie jusqu'à pré-
sont.

Au moyen de cette réforme, il ferait

d'une pierre deux coups : Il rendrait au

domaine public au delà d'un million
d'acres de terres fertiles qui lui appar-

.

êtro la plus avantageusement située de
touto la province.

Cette réformo entrainerait peut-être
une augmentation de dépenses, anis co

scrait de l'argent bien placé,
À l'heure qu'il est, les 9400,000 d'aug-

montation de reveuu ont peut être ontrai-

ué une augmentation de 220,000 dunsles

dépenses, mais personnne ne songe à s’eu

plaindre excepté coux qui veulent trou-
ver à rodire quand méme.

Voici un rulevé ofliciel des opérations

du département depuis trois ans :

Etat rcompaiatif du vevenw des bois et
Joiéts die département des Terres de la
couronne pour les trois antides fiscales ne
terminent le 30 juin 1887, 1888 el
1889.

Montauts  percus pendant l'année
terminée lo 30 juin 1887 :

Loyers de terrains..…....... 8 90,684.83
Transports... s..re000.00 34,888.28
Droits sur le bois. ......... 470,017.40
Intérêts ct trespass..…...... 12,427.56

Total...............8082,018.07

Montants perçus pendant l'année
terminée le 30 juiu 1888 :

Layers de terrains. ........ $141,540.89
Transports. ..... se…0000us 2315.05
Droits sur lo bois. ......... 447,200.87
Intérêts et trespass........ 7,047.91

 

 

Total... ..... creas... S0038,665.6Y

Lerenn tonché ou payable pour l'annee
Jiscule sc teontinant le 30 juis 1859.

Loyers de ter-
rains, 47,000
milles carrés
83.00 par mille. $141,000.00

Droits sur lo bois :
Haut Ottawa. .35609,402. 45

Bas Ottawa, part. 74,2320
do do mag =

St-Mauricedo 4871.58
Agence de lu
Chaudière .... 13,060.16

Agence de Mont-
magny....... 11,860.29

Agencede Grand.
ville ........ BBMr.57

Agence de St.
François ctAr-
thabaska .....

Agence du lac St-
Jean ct Savue-

6,826.S1

my, ctc...... 27,510.58
Ageuce do Ri-
mouski et Gas-
pé, ete... 9,412,92 707,063.84

 
   

$348,060.84
Ventos de limi-

tes en 18836... 146,015.49

£994,079.33

Le chiffre de $994,079.03 représente

les montants perçus où exigibles d'après

les comptes établis eb expédiés, duut la
perception est gnrantie d'uno façon abso-

lue par le bois coupé et les concessions

forestières.

Les réformes projetées, relativement

i l'exploitation des mines et au défriche-

mnt des terres colonisables, auront puur

etifet d'augmenter le revenu dans des

proportions encore plus considérables
pendant le prochain exercice financier.

 

La cempognie de la traverse
 

Son humeur et ses intérêts
——

Nous lisona dans le Chronicle de same-
di dernier le petit entrefilot suivant qui

cn dit beaucoup plus long que lui,

Un journal du soir se plaiut du ser-
vice de la traverse entre Lévis et. Qué-
bec. Nous croyons que In compugnie ne
serait que trop heureuse de rémédier au
système actuel, pourvu que les différents
chemins de fer intéressés fassent un con-
trat avec elle.

Dune, moycunant wi tout petit contrat,

lu compagnie de la truvorse serait capa-

ble d'acquiescer aux justes réclunstions

du public. Elle serait meme trop heu-
reuse de mettre fin aux nbus que nous

déplorons aujourd'hui,
Vous comprenez cela, n'est-ce pas ?

Ce tout petit cntrefilet du confrere,

cetto suggestion qui n'a l'air de rien du
tout et que l'on risque comme une ex-
cuse, provient de bonne source, soyez on
sûre

Acceptons en doncau moins l'aveu im-
ylicite qui s’y glisso.

Avec un tout petit contrat entre les

compagnies de chemins de fer ct elle, In

compagnie de la travorse pourra renon-

cer à tous ses abus actuels.
Avec un petit contrat, elle pourra

donner satisfiction nu public.

Avoc un potit contrat, olle mettra dans

ses bateaux des équipages affables, des

gens Lien élevés qui auront quelque

égard pourles voyageurs.

À toutes ces riantes promesses, vrai !

nous ne pouvons nous défendre do lui

souhaiter son petit contrat, comme aussi

de croire que jusqu'à présont scs criants

abus n'ont été faits qu’en vue de l'ub-
tenir. .
Quand un train de 'Intercolonial ou

du Québec Central entre cn gare,ot qu'i

I'instant méme lo bateau quitte, il est

facile de comprondre qu'il y a lv manque

d'entente et inauvaise volonté quelque

part. C'est ce quo nous avons ou l'hon-
nour de dire cliirement a la compa.

gnie.

11 faut maintenant dive au public gue

le mot de l'énigme est trouvé : lu petit
contrat.

1 wy a pas longtemps, des voyageurs

arrivaient à Lévis, lo soir, par lo chemin
du for, Lo bateau était au quai appa-
remment pret à partir. Ils viennent
pour cmbarquor, mais le capitaino leur

dit qu’on no traverse pas. Ces gens, fort

contrariés, se dispersent dans les hôtels

do Lévis, ct cinq minutes plus tard, le
batonu part ct rotourne à Québec.
Toutcela, faute d'un petit contrat

entre les compagnies de chemins

de fer et là compagnie do In tra-
verse. Nous sommes heureux que Ia
chose s'explique ainsi, car nous aurions

pu croire qu’un autre petit contrat cais-
tait entre clle ot les hoteliers de
Lévis.

11 ost bien vrai qu'elle a aussi contracté

avec les conseils de vilic et lo public,
mais négligeons ce détail, ct disons à la
compagnie que puisque c'est un petit
contrat qu'il lui faut, clle n'a pas du

 
 

Do plus, nous allons encore faire de
nouvelles instances auprès d'un de no
confrères qui peut faire beaucoup pour

son petit contrat.
M. Channis, n’allez-vous pas songer à

co petit contrat Ÿ
S'il vous plaît, M. Chapmis 7

cn rtre re

On nous prie de publier Ia lettro sui-
vante :

Québec, 19 janvier 1889.

A monsieur le rédacteur
da la Presse,

Monsivur,

Je lis dans votre édition du 17 courant
l’entretfilet suivaut:

** Ou distribue par 10,000 à ls fois
AUX DEPENS DU GOUVERNE-
MENT, qu'en le remarque bien, ls bro-
churo intitulée : ‘* POLITIQUE NA-
TIONALE "LE GOUVERNEMENT NATIO-
NAL LEVANT L'OPINION—ou Une série
d'articles de l'E ecteur sur le sujet, Québec,
jmprimirie de J. Dussaudt. Décembre

Ou cu distribuera 100,000 exemplaires
durant In session. Ça coûtera ce quo ça
voudra, mais c'estlo gouvernement qui
paiera les frais de port ”

Jo duis vous dire que vous fuites er-
reur quaud vous dites que l'on distribue
pat 10,000 à la foiscette brochure,et quo
‘on on distribuera 100,000 exemplaires,
attendu quo le tiragequej'en ai fuit pour
le compte exclusif de M. Pacaud cest de
5,000 excinplaires, et que cette transac-
tion entre M. Pacaud ct moi en est une
purement commerciale dans laquelle lo
gouvernement n'a rien & fairo.
Jo vous prie dunc de vouluir bien pu-

Llier cette lettre comme rectification et
vous obligevez

Vutre serviteur trda humble.

Joseru Duss<aver,

NOTES COMMERCIALES

 

 
 

(du Woviteur du Commerce)
 

Ou estime à $4,000,000, lo coût du
tunel projotédu Grand-Trone à Purt-
Huron,

Un gisement do charbon à été décou-
vert à 18 pieds sous terro, près du Buis-
sevain, Manitoba.

Lo départemont do l'agriculture à Ffa-
lifax, demande à la Nouvelle Ecosse de
s'occuper un peu plus de la culture de
l'orge.

La Nouvelle-Ecusse a exporté l'annéo
dernière 85 millions de pieds de buis ;
soit, une augmentation de deux millions
sur l'année précédento.

Des requêtes unt été adressées au pre-
mier-ministre Greonway, à Winnipeg,
hii demandant de reprendre la publica-
tion de lu statistique des grains.

 

Len directeurs de la compasuie des
moulins de Sainte-Catherine sout encere
à discuter la question de leur réclamation
contre le gouvernement,

11 y n dix uns les droits de duusno au
Cananau ne donnaient guère $12,782,825;
l'aunée dernicre, le montant s’est élevé
a 822,065,926, un gain de près de dix
millions,

 

11 p a cu 170 alarmes pour le feu à Ot.
tawa l'an dernier et les pertes causées
parles incondies se chiffrent par 878,-
357. Losassurances sur les propriétés
endommagées so miontaient à S183,-
996,

Le revenu fédéral des terres de Ia cou-
ronne accuse une augmentation de $23, -
00U cette année. L'année dernière, lus
recettes provenant de cette source
avaient atteint le chiffre S217,073.

11 cat entendu que le gouvernement
fédéral a résolu d'adopterle système du
servico rapide des malles océaniques et
que des dématches sérieuses vont être
faites incessanmment pour atteiendre cu
ut.

 

En difficutées

S. H. Frigon, de St Titre, offre 50 cts
comptant à ses créanciors.

 

Dorval et Smnson, chapeliers, établis
depuis deux ans, à Lévis, out fait ces-
sion,

W. H. Latour et Cie., ¢piciors de
Montréal, ont fait cession avec un passif
de pres de £2,000.

Terman Caplain, bijoutier. a Montréal
n fait cession avec Un passif de pres de

8)2,000.

Terménigilde Maillé, épicier à Mont-
réal, a fait ccessivu avec un passif do

Kent et Turcotte ont vendu le stock
do (ico. Gillespie à 60 cents daus la puns-
tre.

M. Bourdon, entrepronour, à Mont-
réal, n fait cession.

Jas. Leclore, marchand do cadres, à
Montréal, demande un prolongement de
termes a ses créansiers.

 

Darmions ot frère épiciers, à Fraser-
ville, ont fait cession avec un passif de
811,698. Oncroit qu’ils out placé une
trop forte partie de capital dans des
constructions,

Deachèue ct Laberge, fabricants do
vermicelle, établi depuis un an à Fraser-
ville, ont fuit cession. Il 18a juaqu'ici
quo la maison Catelli, qui ait possédé lo
secretde réussir en Canada dans ln ma-
nufacture de co produit.

J. B. Caron, marchand de meubles à
Valleyficld, veut composer i 30c dans In
piastre à 33, Get 9 mois, sur un passif de
$3100,

Abr. Courtemanche, jur.,, marchand
do marchandises ct encauteur de Valloy-
field, n fait cession avec un passif d’en-
virou £12,000, Kout et Turcutte prépa-
vont soi bilan,

“M. O. David, fils, tailleur à St Hyn-
cintho, n obtepu de ses oréanciers un
prolongement de termes do 5, 7 ct 12
mois à 7 OU d'intérêt par l'entrentiso de
Kont & Turcutte.

M. Hy. A. Bédard, comptablo de Qué-
Loc, annonce la vente dos offets de la 

M. E. Besseito, farblantier, ote., à
Roxton Falls, a fait costion avec un juus-
sif de $1070. Kent et Turcotte préparent
son bilan,

C. %. Langevin, maralandises séclies
h Québec, n fait cession avec un passif
d'environ 911,000, 11 était autrefois de
lu société Langevin et Bérubé qui s'est
dissvute il y à quelque temps, Tuus doux
furent autrefois connuis chez Z. Paquet
at possédant um petit capital d'environ
$5U0 ils crurent pouvoir patir un con.
merce. Résultat ln faillite.

Oscar Glackmeyer, cidevant cabaleur
de l'hôtel Richelieu sur los bateaux de In
compagnio du Richelieu qui ouvrit la
buvetto ** Tunnel ” il y & quelque temps
avec un eapital nul, des aptitudes dou.
touscs tt uno popularité à fairo ; cotto
dernière chose si nécessaire à un proprié-
taire de buvotte, à formé sos portes, lnis-
sant son nssocié pour tout dividende des
ppérations lo regret d’y avoir placé des
on

Muue Oliva Lefobvre,marchandises sè-
ches à St Jean a fait cussion avco uu pas-
sif d'onviron 81,200. Le magasin fut
établi il y a quelques années par son ma-
ri qui on est encore on réalité le maître.
En 1876 il eomposa iv 250 dans In pias-
tre. Fu 1883 il tit cession à Kent &
Turcotte qui lui faciliterent une compo-
sition à GOc on 3, 6, 9) et 12 mois. Lefob-
vre n'a jamais été oxtrêmement Jabo-
rienx eb son succès a toujours fait des
doutes.

DERNIERESDEPECHES
SISQE’S 10 SINS, À. NS.

Affaires de France

Paris, 19 janvior.--Les francs-maçons
ont lancé un pronuncimmnente contre le
général Boulanger, demandant aux mern-
bres do leur ordre de donner leur appui
à M. Jucques son adversaire pour l'é-
lection pourle sidgo vacant au départe-
mont de In Seine,
La fédération radicalo «le 1879 a lancé

un manifeste demnandant aux électeurs
de ne pas supporter Boulanger. *
Ce dernier « fuit un appel spécial aux

ouvriers de cette ville de lui accorder
leur appui ct do répudicr toute idée qu'il
vise « la dictature.

Paris, 19 janvier—M. Jacques, l'ad-
versaire du général Boulanger dans l’é-
lection du département do Ia Seine, a
lancé un nouveau manifeste destiné à
détruire l'effet do celui par lIcquol lo
général Boulanger faisait appel aux ou-
vriers do cette ville.
Le manifeste est surtout destiné à

prouver qu'it plusieurs reprises, lorsque
les chambres siégoniout et qu'on y diseu-
Lait des mesures destinées à protiter aux
ouvriers, le général Doulanger était
absent it dessein, son intention était de
gagner les faveurs des capitalistes.

I. Jacques rappolle aux électeurs que
Napoléontit Jos mimes promesses trom-
peuses et qua In fin il bragqua la initrail-
leuse sur le peuple.

 
Discotets de sér Charles Tupper

Londres, 19 janvier -Sir Charles Tup-
per n assisté jeudi dernier au banquet
d'adieu de M. Phelps, ministre des
Etats-Unis, à Mausion House.
Le bureau des affaires étrangères par-

tage entierement les vues pluines d'espé-
rances de sir Charles sur In question des
pêcheries.
On croit généralement dans les cercles

officiels ici que vu que le traité de 1888
a été accepté sans hésitation parles prin-
cipaux orateurs des deux fpartis aux
Etats-Unis comme étant un réglement
honorable de la question des pécheries.
Le temps n'est pas éloigné où ce traité
servira de base à un réglement des au-
tres diflicultés avec les États-Unis,

L'allusion indirecte à l'annexion faite
par sir Charles Tupper donne lieu A des
commentaires favorables, Il a dit que lo
Canada n'était en aucune manière jaloux
des Etats-Unis. Au contraire il admire
et désire le bien être de ce dernier pays;
parce qu'il snit quo le Canada n'est pris
éloigne d'avoir les mêmes progrés ot Is
inêmo prosp/rité.

Lowdres, 19 junvier—La nouvelle a
Été regue en cotte ville de Francfort,
Allemmgne, que Lous Westhoivn, fabri-
cant d'asbeste, qui a dermièrement ache-
LÉ des teurnius à asheste dans lo comté
do Mésuntie pour fournir cotte substan-
ce aux muarchanda allemands d'asbeste,
8€ proposo, AU printemps prochain d'en-
ployer 150 honunes et des machines con-
sidérables sur aa propricté.
On s'uceupe beaucoup daus los cercles

d'affaires et de commerce de nos dépôts
d'asbeste et de phosphate.
I ost rumeur aussi que plusiours en-

treprises de commerce probables.
Le professeur Shatter, de l'univorsité

Hawa-d, a écrit un article remarquable
dans In Universal Review sur l'avenir du
Canada. Après avoir fait une étude éla-
bordo il en vient iv Ia conclusion que
l'union complète du Canada avee les
Etats-Unis est impssible. Il persiste à
dire quo 3néme avec la réciprocité com-
mercialo complète, le désir d'une union
politique disparssitrait, pendant que lu
Voiv scrait ouverte pour des velntions
plus directes entro les racss anglo esxon-
ues.

L'election de Govan

Londres, 19 janvier.—L'élection d'un
candidat gladatonien pour remplir la va-
cance causée par la anort de Sir William
Pearce, ex-député de lu divisien du Go
vau de Lancashire, a causé In plus
grand joie dans le parti de M. Ciluds-
tone.

Le Freemans Journal de Dublin dit
que cctto victuire est véritablement écra-
santo ct concluante, Les gladatoniens
wont plus maintenant qu'it ento.1dre les
élections générales juur compléter leur
triomphe.

Sir John Pender. lo candidat défait, 4
quitté Glasg:w pour Londres. Une nom-
breuau réunion l'attendait à lu gave,

Le “Teutoute*

Belfast, 19 janvier. --Lo nouveau stea-
mer de In ligne White Star, le Tontonic
a été lancée ce matin des chantiers do
Queen's Island.

L'autre stcamer de In même compagnie
lo Bf jestic, est actuellenieut sur les
chantiors ot on s'attend qu'il sora prot
pour l'été prochain.
La longour de cvs steamera est de 501

pieds, la largeur «le 59 picds, 4 pouces,
avec un tonuage beute de 10,000 tonnes
Tls sont construits en ncier du procédé
Siemens Martin et son munis tous deux
do doubles engine i détente aun tiers ot
etfaisant jouer doux hélices avec des pa-
dottes on bronze,

Grand incendie n Polin. -- Reurlse d'u ras

riage imperial

Shanghai, 19 janvier. - Un incendio
qui s'est, déclaré au palais impérial à
Pekin le 1% courant sévit encoro mais il
aera contrôlé nvaut qu'il ait dépassé les
limites actuelles 
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tiennent de droit, et il ouvrirait à le co- tout liou do s’indigner du bruit que nous faillite Guo. Lomioux & Cie, de ls même Les portos sont énormes. L'onclos du
lonisation une vaste région qui est peut- faisons autour de ses convoitises. ville. palais Constituo uno ville. La grando

salle d'audience aveu ses ornements ar-
tistiques et ses objots de valeur ost con
sumee. ’
La bitisse dutrésor et la plus grande

partie du coutenu sont aussi en eendrcs.
Dos ruvs eutières de bureaux, d'eutre-

pots ot do résidences de fonctionnaires
de In cour ont aussi été détruites. :
Le quartier du palais dans lequel l'om-

pereuret la mère de l'inpératrice vivent
n été épargné, mais la panique yn été
grande. urs imajestés furent trans-
lortées on toute hâte dans une fortoresse
ï une distance hors de danger.
La paluis et les entrepôts étaient ploins

d'objets de valeur qu'on y avait aceu-
mulés pour lo marino du jeune empe-
reur. Des quantités énormes de ces ob-
jets furent consumés.
La perte actuelle excède de beaucoup

cello « pillage du palais par les Anglnis,
il y a 300 aus.

Cette calamité a ou un effet terrible
sur l'osprit superstitioux des Chinois. Le
mariage du joune empcrour est en con-
séquenco remis à plus tard.

 

+—-————

Une réparation histerique
———

Discours de 1'THustiissime £enor
Baldr sano
 

Quelque chose comme les anguises dn
remurd et les auxiétés d'unu réparation,
nous tourmente, dit ** La Guaira” quand
évoquantle souvenir, si présent à notre
esprit le nom de l'un de ces génies pour
qui lu vie fat un martyre, une immola-
tion, Ia mort, et une spoliation le juge-
ment de ses contemporains.
A entondre prononcer ce nom puissant

de Culomb, notro punsée se transporte
sur los ailes de l'admiration ot du rospect
i cotte époque où pèlerin d'une idée,
mandient de protection ct d'argent le
grand homme va de cour en cour, do sei-
gueurà soigneur, tantôt violent, tantôt
trompé ot presquo toujours ridiculisé,
donnant l'exemple d'uno volonté très
ferme et que l'on ne voit quo chez les
piélestinés et les martyrs, au milieu des
grossioves apostrophes de la multitude.
Peu après on ndmire le colusse debout

sur le pont d’une fragile caravelle dé-
vançant les siècles et plaçant surle front
de sun époque une couronne de fleurs
dos plus délicates d’une vie exubéranto
ot dont lea parfums emportés par tous
les vents annonceæt au monde entior le
triomphe de la rkison et le renvorseiment
des anciennes idées.

Plus tavd l'ambition dicte, l'inimitié
Gecasionne les rancunes, la passion so
déchaine avec force, une émulation ram-
pasnte accurmule les doutes ot le génie, le
demi-dieu, l'homme-idéo abandonne le
champ de ses conquêtes au mililieu dos
opproche, l'injustice et los chaînes de la
tyrannie.

L'histuire elle-même si sévère dans ses
jugements lui enlève ss gloire et l’'huma-
nité, par son silence, sanctionne ce vol ;
l'erreur passe de génération en généra-
tion, le temps marche rapidement sans
que In vérité luise do ses splendeurs.

Enfin ! les circonstances sc modifient,
l'esprit investigateur ne se contonto pas
do paroles de tradition et lo monument
érigé par le mensonge s'écroule au grand
«ppuidissement des pouples, pour la
glorification d'un mort illustre et une le-
çon de haute morale daus le domnine de
l'intelligence humaine,

Ces réparations solennelles sont faites
ar les générations de ce sièclo : sos
lonnues éminents les proclament, l’idée
se répand et prenracine partout ot au
milieu de huit de fétes et d’apothdose so
lèvent, transformés, du fond de leurs
tomneaux, les ilmmortels de notre pland-
te, parcequ'ils vivent de la vie des êtres
dans la conscience des peuples.
L'Fspague prépare une de ces fètes

@randioses : le quatrième centenaire de
In découverte de l'Amérique,et colu,avec
la plus ample liberté, afin que tous les
fils de la race latine Unis par une pensée
cummunémeut au découvreur de cu con-
tinent des témoignages de reconnaissan-
ce.

Il n'eu est peut-ètes pasautrement,tant
qu'il y aura justice ot qu'elle sera le dieu
tutélairo des hunisins le nom de Colomb
sera toujours étroitemement lié à celui
de ce vasts continent qui duns les vucs
du grand homme devait être lo sang
nouvenu pour la réciganisation du con-
tinent Européen.
Ne suffisent pas pour In gloire de Co-

lomb, le bronze qui détic les éléments ni
le granit qui perpétue les faits listori-
ques : ** tout cela passo, l’écho des fètes
cesse, et comme l'évèneniont que l’un
célèbre est exceptionnellemeut qran-
diose, il cloit en rester quelque chose de
pormuanent, quelque chose de plus im-
portant, de plus universel ct de plus im-
périssable qu’un monument, afin que
sans rivalités damouwr propre pour au-
cun peuple, lo monde cutior puisse con-
sorver nu souvenir vraiment éternel
comme tribut d'uilmiration et d'honimago
à l'homme finmortol qui a donné un nou-
veau mondo à In civilisation.”

Ainsi s'exprime avec enthousiasme un
tres distingué serviteur d'Espagne mon-
sieur le consul de cotte nation à ln Nou-
velle-Orl(ans, Senor Don Arturo Balda-
aano Tuopote qui, md par le plus ardent
patriotisme et inspiré par des sentiments
d'équité demande qu'à partir de 1892 le
Nouveau-Monde porto le double nom de
* Amérique-Colunasie s'il n'était plus
prossiblo do lui donner celui-ci approprié
de ** Ainérique-Culembie.”

Cette idée Inncée A la face du monde
et au soin do la célèbre société de géo-
mphie de Madrid a reçu l'approbation
de tous ceux qui rugrettent profondé-
mont les exercicos du passé et timvaillent
nvoc énergie et espoir pour établir de
n0s jours l'empire du droit.
Fn lisant avec attention lo discours de

l'illusteisime acnor Baldagnno, - dans le
butde faire valoir cotto proposition ot
d'autres, on admire l'érudition remar-
quablo ot les oxcollentes qualites wnorales
de cot écrivain.

** Ce serait en vérité, un admirable
spectacle, dit-il. digno de l'holocauste
que rérite de l'enivers lo grand amiral
du Centre et du S::d. que les espagnoles,
len italions et cu général tous les pouples
ct gouvertemanis en viendraiont à une
idée communo, qui no serait lo patri-
maine d'actuen particulier, mais ap-
partiondrait à tous ctoffirirait cnfin un
inonument impérissable élevé à la gloire
do Colomb et liqué nux générations à
venir par les hommes du XIX aiècle.

Qu'il se conserve toujours ce beau nom
d'Amérique. Co acruit insensé d'essayer
de faite disparaître ce Leau nom, que
lui ont consacré près de quatre siècles et
qu'une éternité no pourrait pas faire ou-
Lier, tant il résonne agréablement à nos
oreilles; now gai par logue! nous connais-
sons ln grande République des Etata-
Unis, l'Amérique anglaise, lo grand
Fwpire du Brésil ob tous les nutres
grands pays do co nouveau continent
conquis ol civilisés de l'Espagne.

lL listoire nousdit quo Colomb croyait
êtro wrivé en Asie l'orsqu'avee ses navi.
és cb marins espagnols il découvrit ct
conquit premièrementles îles et pres-
qu aussitôt le continent, ear il était hors
e doute que Culomb so cruynit on Asie

lorsqu’il découvrit à son second vaynge los cites de Cuba,
Parcette raison s'il n’était PAS possi.

= ac

ble de parvenir à rendro synonimes Jes
noms d'Ausérique-Colombie à partir de
4892, travaillons tous, l'Espagne dun-
nont l'exemple, pour que l'opinion se
forme ct quo dds éette date de 1892 soit
douné au Nouveau Monde lc duuble tom
l'Amérique Colénnsie, c'ost à lui Asie
do Culomb, que dans toutes les nouvel-
les éditions de géographie, d'histoire
dans les atlas sur los mappes ete : suit
mentionné co nom, qui jo crois, nura
uno dérivation plus logique que celle
donnée de nos jours, Amérique, in terre
de Américuins.

L'Espagne, jo crois, doit prondro l'i-
nitiative parce qu'elle doit payer un dot-
te de revunnaissance i Is méuioire de
Culomb ettravailler également rourapé-
ror l‘union de toutes les nations oivil
ste, i réalisor co but qui sera certnino-
ment lo plus grand succès du futur cen-
tonaire.
Ces quelques paragraphes suffisent,

nous l'espérons pour assurer lo con-
cours de tous k la proposition de Mons.
Buldasano, approuvé déjii par l'illustre
suciété dont nous avons déja parlé.
Hfaut cependant compter avec le

coticours séricux do In Presse ct c'est un
devuir pour tout Américain de travailler
pour quo justicescit rendue et que dés le
wemier jour le quatrième anniversaire
do la déoouvorte do ce continent d'Amé-
rique le nom de l'immortel Explorateur
soit uni au ajon,
La société do glogra hie a adressé ane

lottre trés flattouse M. Baldasance,l'in-
formant que son discours avait requ l'ap-
probation unanime ot lui offrant en
mémo temps de proposer au jour du
coutonaire le nom do ** Amérique Co-
lombie ” cumme synonime de Nouveau
Monde.
Et nous los fils de Bolivar et nos frè-

res de la République voisine, laisseruns-
nous passer cotte occasion solennello
our reparer deux grandes injustices ?
Estce quo rien ne représontera jamais à
nos youx ce nom de colonel quo deman-
de aujourd’hui un noble Espagnol ? Pour
l'Amérique. Espérons.
En attendant que cetarticle contribue

àprouver au distingué représentant d'Es-
pagne quo cesparolesont ou de l'écho sur
tout co continent découvert par Chris-
tophe Culomb,
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LA DEMANDE D'UN GRAND
nombre de marchands de cette ville,

les soussignés publieront pour 1889-90,
un Almanac des Adresses lrirectory), en
français et en anglais, contenant les
adreases de Québec, St-Sauveur, Lévis
ct des environs, par ordre alphabétique
ot par rues, ainsi que Lous los renseigne-
monts utiles aux hommes d'affaires. Liste
complete des membres et ufliciers des
gouvernements fédéral ct local, du Con-
noil-de-Ville, des compagnies, des manu-
factures, des bureaux do puste de la pro-
vince de Québec, ete, ete.

T. L. ECULANCER & (D. M/FCGITE,
Propriétaires-éditeurs.

Le petit bazar en faveur des pauvres
commencera Lundi le 21 du Courant ot
sc continuera les trois ou quatres jours
suivants à ln Halle Montcalm.
Les Dames qui s'uccupent de cette

bonne œuvre sont : pour la lingerie.
Tablo du Sacré Cœur : Mad. Charles

Torrcau.
Table N, D. du Sacré Cœur : Mad. O.

Migner.
Table St Frs d'Assise : Mad. J. Lafran-

ce.
Table St Joseph Mad. F. X. Robitail-

 

ce
Table de rafraichissoment et dîners,

Mesdames J. Lobeau: F. Delislo. E. Mar-
cenu (4. Drolet Et. Gauvin. :

CADEAUX DE NOEL
-—— ET DU ——

Jour de l’An
Robes, vestes h fumé,costuines de raquetteure, voi-

les en riches soie, 1uvurhoirs de soie, bas de soles,

tmoucholes en fine batiste, ct fine toile, gants en
peau de dain supcr.eures, ganiscn astrakan, habil

ment cn tweed de toute nourcautd pour garçons,

» la maselazs pote cu-sray + dias ls toutes

nouveauté poun:arçons, habite de fantaisie pour

clubs,clenturons tt tuques de fantaisie, vestes tricot-

ties et cn chamois, lretelles de fantaisie.
DD. MORGAN,

ee ee L0 Taille

PROPRIETE A VENDRE
UN TRES BON POSTE DE COMMERCE

 

Uno partie do cette maison on briquo
à trois étages dont lo premier est occupé
par M. A. Turgeon, rostauratour lo se-
cond ot le troisième par M. Arthur Pä-
quet, siso sur un terrain de 50 pieds de
profondeur, située à Saint-Roch, en face
du marché Jacques- Cartier. La promiè-
ro partie est un grand magasin, pouvant
être occupé pour diverses branches do
cominerce, ot les deux autres parties for-
ment un superbe logement. privé compo-
sé do huit chambres avce toutes los amé-
liorations modernes qui on font une rési-
dence do première classe, avec wator-clo-
sot bain, résorvoir, et le tout on très bon
ordre. .
La vonte doit se lairo d'ici au ler fé-

yer,

S'adresser à J. B. PARANT.
ou au notaire Ls. LECLERC.

2435, ruo St-Joseph
17 janv. E J 12f.

Fn raison de l'incendie survenu lun-
di dernier dans la bâtisse do l'Institut
Canadien, ot quuiquo l'enu n'ait attoint
aucun des

Pianos et Harmo nivm ma.
sin, copendant pour préve n tou t
dommage possible par l'humidité ai cos
instruments restaient quelque temps en
mains, Uéditour de musique

2. LACVIGNE

55 ruo de la Fabrique

Off@gujourd'hui on vonte à uno no-
{able rédttction, d'ici à quelques semai-
nes, les magnifiques pianos et orgues
harmoniuma de

Kranch & Buch
Munson Hamlin

Burdett
ot autres, ui so trouvont actucllemont
hson établissomont. Cos instruments
scront vendus positivement à sacrifice,
avec pleine garantic pour cing ou sept
ans, Ila sont on parfait ordre, n'ayant
rogu atc.n dommage queléuaque comme
eliacun peut s'en convaincre par un
muniticux expen. 

eT]

VENTE
Liquidation

du Stock de

la Maison

ROBITAILLE

MVARD

SAMEDI
MATIN

—— DANS LA —

Manufacture St-Pierre

BAS DE LA RUE

LA COURONNE

ST-IROOEL

 

Les prix de nos

marchandises

en generalsont
excessivement
bas.

 

Nous sommes
forces devendre

le stock entier

sans reserve.

  

Chaque  per-
sonne devrait
venir juger par
elle-meme.

Robitaille,

Bernier

Bernier
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NOTES
L'Etoile de Lowellvient de publior un
lent portrait de notre poète québoc-

quois Panphile LeMay.
J

Le mauvais état de santé de l'honora-
ble D. B. Pardce, comm'asairo des ter-
vus de In Couronne d'Ontario, so con-
tinuaut, l'honorable M. Mowat vient
d'accepter sa démission ot do donner la
direction des ‘Terres is I'honorablo A.8.

Hardy, socrétairo de ls provinoe.
Le culonel Gibson, avocat et M. P. P.

de Hamilton, l'un des mombres lesplus
distingués de ln majorité ministérielle,
est appelé à entror dans le eubinet avec
le portefeuille du secrétariat. M. Gibson
est âgé de 46 ans.
Lo gouvernemeut Mowat va donc se

présenter aux chambres jeudi procham
nvec deux nouveaux ministres, l'honora-
ble M. Drury, ministre do l'Agricultu-
re, ct l'honorable M. Gibson.

L'élection nécossitée à Hamilton par
cos remnniemouts cst fixéo su 31 do ce
mois pour In nomination et au 7 février
s'il y ascrutin. Oncroit que l'honorable
MM. Gibson sera élu sans opposition,

 

La compagnie du Canal de Panama so
révrganise à Paris, svoo M. Ferdinand
de Lenseps comme président et sun Gls
Charles comme vice-président,

 

M. C. J. Magnan, secrétniro de l’.f as0-
ciution des éducateurs de Uu circonserip-
tion de Queber, uous informe que la
séance tritiestriollo do cette sociélé aura
liou samedi, le 28 du courant.

Plusiours sujets pédagoniques seront
discutés et 1a loi du fonds de pension des
instituteurs sera aussi prise en considé-
ration. Lu conférence aura lieu au Vieux
Château (Ecolo normale Laval). Les dé-
libérations conimenceront à 93 heures
précises du matin.

M. Calixa Lavallée vient d'ètre nom-
mé directeur du clhiœur de la cathédrale
catholique do Boston.

 

Voici le programme du premier con-
cert quo Mmo Albani donneurs à Québec
le Ler février prochain.

1ERE PARTIE

1. Chanson— ** Nazaroth ”....Gounod

BM. Barmyaros Foork.

2. Chauson— ** Tho Spirit Song”. .....
Haydn

Mile DAMIAN.

3 Romanco— ** Ello uo croyait pas ”..
A, Thomas

Sicnor MassiaL

4, Grand solo, flûte— ““ No 12".......
Nicholson

M. BARRETT.

6. Aria— ‘* Ah ! fur'& lui cie l'anima ”
(La Traviata). ......... Verdi

MADAME ALBANT.

G. Solo de Violon—(«) ‘La Mélancolie”
F. Prume

(b) ‘‘ Caprice ”.. Bazzini

Moss. PRUNE.

7. Duetto—"‘AIl idea” Barbier de Séville
Rossini

SBrcnor Massimi Er Moss. BarkINGTON
Foote,

QEME PARTIE

1. Romance-—‘* Aimons ".…...... Rotoli

MADAME ALBANE

2. Solo de violon...
Moxs Prune.

3. Chanson— “* The Angel came"...
, F. H. Cuwer

Mure Dawsan,

4. Mécit ot air—- “ Sweet Bird ".......
(U Ponscroso)...........Mandel

MADAME ALBANT,

5, Aria— ‘‘ Celeste Aïda ” (Aïda)...
Verdi

Sicvor Massint,

6. Vicille chanseu— * The Vicar of
Bray. ” FN

M. Banrisutox FooTE. »

7. Air— ** Euntrcat me not to leave
thoe ” (Ruth's Sung). ...Gounod

Muri Damas,

8. Trio—Finale do Fuust......Gounod
MADAME ALBANI, Siason Massimi ET

M. Barnivcrox FuoTR

 

NouvellesLocales
L'affaire de ta Cliadelle

On mande d'Ottawa que l'adjudant-
général Powell a regu mercredi duliout-
colonel Turnbull Je motivéde la miseaux
arrêts du major Short, ct qu'après en
avoirréféré au général Middleton, il a
été résoly de demander au major Short
son exposé des faits. Le général a dit
qu'il ne croyait pas que l’aflaire fût bien
pravo et qu'il la réglerait dès qu'il aurait
regu la version du major Short.

Une maison demolie par 1c vent

Joudi apriamidi, vers 2 heures, pen-
dant Ia bowrrasque do vent qui s'est
abattue sur la ville do Montréal, In mai-
son accuplo par M. Frs, X. Galarneau,
No. 368 tue des Erables, n été en partie
démolie, La force du vent était tolle
go une grand yartie du pignon s'est
teroulde,
Il est heureux que les dommages ne

SOleNt pas plus sérieux, car à ce moment
Mme Galarneau qui est malade, se trou-vait soule à la maison avcc sx jouno fn-mille, et nous aurions probablement cuà enregistrer un accidentaffreux.

Ta conseil cn passant
Figneur des chereux

Pour donner de la vigueur aux che-yeux ct les pêcher do tomber, frattez-ts une ou doux fois par jour avec
saumure douce, pars ve

LeSons d'anglais de francais ctde piane
Mademoisello d'Estimauville, institu-trice diplômée de promière classedo l'é.cule Normale des Uranlmnes do Québecre chargera volontiers, d'enseigner an:EnJe français et le piano à quelques
Les personnes désirant 8°€ : assarer 1Services do mademoiselle d'Estimanville.devront s'ad .Dr Vennor resser rue St-Joan, chez le

ejno

. l'arfumerteTriple extrait au muguotdesbois.u do toilette au muguet des bois,Lotion végétale au muguet des bois,Brillautino au muguet des bois,Savon au muguet des bois.Poudre de riz au m .Violet ! uguetdes bois.

Péaatrice peer doS. M. l'Im-
naiptoir Parision,
16, rue St-Joau, Hauto- Ville.

CADIA . ve Bil
| NEWFOUNDLAND.... 919

 

EPIGERIE POPULAIR
—— POUR LES —ou

Fêtes du Jour de l'An
Où l'on peut se procure tous les

articles nécessaires pour passer
agréablement les fêtes.

UN 1 <11CI/HIL EE
Vins et Liqueurs, Vins canadicns,

randy, Vieux Rye,
Vieille Jamaique,

Bonbonneries de toutes sortes,
Biscuits, Raisins Vert,

Pomives, Oranges, etc.

CARATTES! CARAFTES
Dans les derniers goûts et à très bas prix

   

Aussi un assortimentcomplet d'épicories,
Fromuges, Marinades, ote., ete,
CIGARES detoutes surtea
 

EZ Uno visito est sollicitie “EF

J os. Beaupre
BEFIOCIEX

Coin des rues St Valier et
St Joseph, St Sauveur
P. S.—Lcs marchandisos serontlivrées

à domicilo sans charge extra.
12 décembre KJ 2m

Dr AUGUSTE HAMEL
Bureau : Coin des rues Sainte.-

Ursule 31, et Ste-Anne 128
HEURES DE CONSULTATION :

Me $ Le. a 10 à. 2.

Peth.ath. et demic et

Pe 6 a 8h. PP. M.

Québec, 17 jauv—e. j. 2s.

LIGNE ALLAN
Eous contrat avec 1e gouvernement du Canada

de Terrenouve pour le transport des
malies Canadiennes cb Americaines

1888- ARBANGEMENTS D'HIVER1889

 

 

 

 

ETTELIGNEre compose des puissants etearae
en fer de 1ère classe suivants, bâtis sur Ja Clyd

ddoub's engin. 11s sont construite par compart!
ments étazches, surpazeent les autres en force, sout
rapides ebconfortables, renfermant toutes! 5 amé-
Morstions modernes que l'expérience prat que
peuteug2crer

Vaistcauz, Tons, Comnicndants
PARISIAN............ 63u5 Lt Smits, RN R,

Capt. J. Ritchie,

Capt, 1ogh Wylie,
Le KR, Garrett, KN B,
Capt, BR 11, Hughes.      

   

   
 

PERUVIAN... Capt. J. G. Stephen,
CASPIAN..... 2738 Capb. A. MoDougsll,
POMERANIAN........43t4 Capt. W, Dalziel.
CARTHAGENIAN. Capt. A. MeNico L
PUENOS AYREAN... .4 Capt. J. Scott.
UBSYRIAN..... 070 Capt. John Uent'ey.
BIRKRIAN,.., 904 Capt. It. P. Notre,
GRECIAN... 3613 Capt. C.E. LeGallais.
NORWEGIAN ..852% Capt. R. Carruthers.

REAN..... 8488  Copt.C.J.Menzles
SCANDINAVI 8098  Oaps. John Park.
HIBERNIAN, 2097 Capt. Jchn Brown.
GANADIAN.. 2006 Capt. John Kerr.
PRUSSIAN. .8030 Capt. J. Ambry,
NESTORIAN . 2689 Capt. J. France,
AUSTRIAN. 9458 Capt.
MANITOBA) Capt. Dunlop
PHENICIA 425  Capt L'J. Jaures
WALDENSIAN.. . Capt, Whyte
LUOEKNE. vou 192 car t. Nunao

 apt
Capt. J. Mytius

 

Ligne Je la malle de Liverpool, London-

 

derry, Québec et Montréal

De fre
Liverpool Portland u De

. à ulifax
Steawahips pontang | Liverpool à

via six Liverpool:
Halifax Halifax.

Taewti| Jdendl Samedi
POLTXERIAN, 8 Nov, 22 Nov 1 Déc.
BARDIKIAN .. 82 « Whee. ÿ 15 **
Pangan... 0 Déc. 27 uy
SARDINIAB .. 2e 10 Janv. 12 Janv.
CincARSIAN.. | 3Jauv. 24 WN

  

 

Prix de passage de Québec vii Halifax

Calbind..….….…..................#00.00,875.00 et $85.00
(velon le contort)

Iotermé linlre. .......c0vvveeevesessoen
Entrepout.  ..…….……...... acces vonce 2.000 $LU5
Billets de retour à prix réduite.

 

Service entre Liverpool, Queenstoren, St
Jour, N. L., Lkdtimore ct Halifux,

 

 

 

De De De
Liverpool Baltimore Hah. xv

Stcamships, Baltimore Livemool St Jean
Via v

St Joan et Halifax et Liverpoo!
ilalifax. Bt Jean

deudi Jeudi. Lundi
Nuvascorian 13Nov. 4 Uce. 10 Deo,
PERUVIAN... 2; 18 * 24
Casman.... 11 Dé, 1 Jan. 7 Jane
Novasoonax) > 15 * n 
 

LIGNE DE GLASGOW

 

 

De Phi
De Steamshipe De l'oston ladel-

Glargow ou versie plie ou
vers le

3 Nov. ESCAXDINAVIAN...| 20 Nov. 1...
9 Greoax........ .......... 30 Nov.
16 «“ CartpaGixiaN...§ Shéc. §........
es > MDAXITOHAN.... fb... 14 Dèc
so GINKRIAN... 0000. 7 Déc. [I    
Ces steamers ne preonent pas de passager

pour l'Europe.
&3Billets d'aller et retour, bons pour 12 mols

sont émis bh prix réduits
&FLee lits soutinvariablomens payables d'avaan.

ce.
Un médecin experimenté 6 trouve sur chaque

stean er.
S%Une a'lege avec les pasearers pour les stea.

mers allaut à Liverpool, laissera le quai du chemin
de fer Grand-Tronc, Polnte-Tovis, A8 hen etle
quai Napoléon, Québec, à 9 hrs précises, chaque
matiu du départ pour la mer.
Des con eneuts sont donnés à Liverpool et

dame les du continent pone tous les ports du
OConada etdes Etate de l’Ouest
Pour plus amples détails, s'adresser à

ALLANS, RAE & Cles

 

Moteurs Hydrauliques
D'UNE GRANDE FORCE

MM. CELESTIN LAPOINTE, for-
blantier, plombeur Basse-Vills, et JOB.
FLORI: LEBEL, wécanicion do
Lévis, out lo plaisir d'annoncer au public
qu'ils ont continuollement en vante dos
muteurs hydrauliques fabriqués par eux-
mêmes et qu'ils peuvent garantir pour la
force et la qualité. Déjà plusicurs de cos
moteurs ont étévondus des manufao-
turicrs ot imprimours ct tous sont très
«atisfaits de leur fonctionnement, ot en
font In plus grando louango. Avis donc à
MM. les manufacturiers ot imprimours.
Un de cos moteurs qui fait mouvoir

quatre presses aux bureaux de L'Æecteur
et do La Justice cstvisible chaque jour.

CELESTIN LA INTE,
Rue Notre-Dame Basse-Ville, Québec.
JUS. FLORIAN LEBEL, Lévia,
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CHEMIN oe FER ©
LJ   3

Ta et aprés SAMED), le 8 LECEMBRE 1 le
traius yartitont de la station du Pacifique, Québec
et y arriveront comme suit, excepté les dimanches

ALLANT AU NORD
8.00 À. M.—Express direct pour le Lac

tous les jours, arrivant à
Chambord à G50 P. M, et à Hoberval

Saint-Jean
La Jonction

47.10 P. M.
3.20 P. M.—Train mixte pour 8t Raymend, tous
cs jours, y arrivant à 6.20 P. M.

ALLANT AU SUD
0.16 A. M.—Train mixte de Bt Raymond, tous

les jours pour Québec, y arrivant à

30.00 A.M.—Express direct de Roberval (et de la
donction Chambord à 10.40 A M
tous les jours, pour Québec, y arrl-

. Yautà 0.10 P.M.
Tes trains fout racordement à St-Ambroise

Avec les o:muibus allan. au village Indien, Lorette
et à La station de Valcartier avec Vonmibus
village Valcartier, et a Saint-Gabriel avec nou-
yd «hetulu pour l'établissement de la itivière aux

_ Le Iret pour tons les points des districts du Lac
St Jean et Kagueuay à l'Est de Ja Jone
tion Chambord, est’ enregistré pour la jonction

ambord, et pour Ro! crsal ct les endroitsà l'ouest
enregistré pour Nobervol,
Pour intonuations au sujet des prix pour les er

sa, cersgala,taux pour & {ret wadresver 3 ALEX-
» agent général yamset lefrot, Québec, oot BEnérals pour les pasmayers

Le fret ne sera pas reçu à Quélec après 8 h, P. M.
. Billets de retour de première clase sux taux d'un
peuple Lille, de Québec à toutes les stations jusqu'a
la Hivière à Pierre émis les samedis, valables jus
qu'au mardi suivant et à tous los points au nord de
la Rivière à l’ierre, bons pour revenir par le train
Frs du Lao Balnt-Jeaw lundi Matin ceule

J. G.8COTT.
Geciétaire & Géraut

 

 

CHEMIN DE FER

LE QUEBEC CENTRAL
LIGNE COURTE ENTRE QUEBEC, BOS:

TON, NEW-YORK
La ligno la plus directe et Is moilleure
pour Boston et tous les points de Lu

Nouvelle-Angletorro viâ Sher-
brooke et Newport, Vermont.

 

Leet après LUNDI, le % octobre prochain, les
trains quitteront Québec,
Exraess—Départ de Québec par Te bateau-passeur

12.30 p.ni, de Lévis à 1.10 p.m. Arrive
ala Ji nction de la Beauce A 2.25 h pm,
arrive à Bherbrooke À 8.00 p.nt,, h. arrived
Newport, Vt, à 10 h 00 pau: arrive à
Boston AB h 30 a.m; arrivo à New-York
Allh. é5a.m,

Mixre—Part de Quebec por le bateau-passenrAh.
1.30 p.m, ; de Lévis à 2.20 p.iu. : arrive à
la Jonction de la Beauce à G.4U p.ru;
arrive A St-Francois A 7.45 p.m,
Les trains arrivent a Qu/bec:

Exvrges=lurt de New-York à eh, 0 pm: de
Loston À 7 h, pan ; de Newport à 6 h. a.
Arrive a FAvis à: hi. 10 pa et à Québec
par le bateau-passenr à 5,0 pu.

Mixte—Part de St-François à 6 h. n.m.. de 1a Jono
tion de la Beaucs à 5 h. $3 a.ur., arrive à
Lévisà ll.lfu.mm,et à Québec par le
Lateau-pasecur A 11h, 30am.

Connexions sûres faites avecl'Intercolonial à fa
jonction d'ilarlaka et à Lévis pour les passagers
sllant sur cette ligne dans les dificrents pointy de la
Nouvelle Anzleterre. Malles de New-York ot Bos-
Loi transportées sur cette voie.
Le bagageest éliqueté entre tous les endroits
Pour billets et autres informations, w'ulresser en

Jureau &cnéral des billets, enface de Vllotel Saint
uis,

A.STEELE.
Géraut-général.

J.M. WALSIT, ;
Gérant des passagers.
Bherbrooke, 25 octobre 138%

 

 

       

EAU ST-LEON !!
Certificat de Yeflieacite de

cette eau merveilleuse.
—

Sa lettre qui tuit parle par elle-même:
CHERS MESSIEUIXs.— Durant trois ans, j'ai eu

À lutter contre cette maladie miortelle, la Nyapepsie,
tellement que j'étais privé de presque toute nour.
Autre mais surtout de viande. Avant entendu parler
des diverres guerisons ontrées par l'eau 5t-Léon, jo
commençai à en prendre régulièrement, deux on
trois verres par fours après les repas, ct maintenant
Je mange tout ce qui me plait et jouis d'une san
partaite- Ce resuitut, je l'attribne À l'eau St-Léan,
a plus merveilleuse des catx minérales, Jeconscille
k tous ceux qui souffrent de quelque indispontion
de faire usage de l'eau St-Léau ot je suis vüc qu’ils
seront guéri

pubes LOUIS LAROSE
Muitre ua

£0 rue Artillerio cotben,
Cette eau est en vente en grox et en détaQuar

AM. GINCRAS, LANGLOIS & Cie
Entace du l'alais CardiQa

 

 

Au sujet du TYPE-WRITER
victorieux Remingtou
 

RATPORT du comité nommé pour décider
de la plus grande vitesse de ces instru-
monts au concours de Toronto, le 13
Août 1883

   

  

“En écrits géné-
raux — matières de
preuves légales et
gommerciales—MNle

RR, 8 gr
ia médaille d'ofetlo
titre de champion du

>, Monde.” ‘ M. Mo
B= Gurra gagné la

édaille d'argent
lamêrne classe.”

MacoiLLiCUDDT,
————

Tous deux s’étaiont servis da

TYPEWRITER REMINCTON

LeREMENGTON à auvei remporté Je
prix à Cincinnati et te premier paix à Strood
rouela plus grande vitesse dans es ouv.ages Mgaux

lescorreapondancés.
Tourtoute intormation s'adresser

JCHR C'FLAMERTY
case Moa

Teh TUSBSTO>™

  

ERE,
 

 

  

SAINT-PIERRE ET

CLOUS ET DE

Fpecialite de Quincaillerie «te fabriques.
Fournitures de moulins,

 

desseinas les plus nous eaux,
et Las pour hommes ct femmes,

HU G-.

LA COMPAGNIE CHINIC
' (ANCIENNE MAISON METHOT, FONDEE EN 1808)

| Successenrs de Beaudet & Chinic
—— COIN DES RUES -—

DE LA MONTAGNE
QUEBHO
— FABRICANTS DE —

MOU LANGES
— El —

MARCHANDS DE FER

GROS ET DETAII.

Articles de forgerous, de charrons, de ferblantiers,
Bois de roue, crieure rapes n cheval de Eleiicr,

stock de fer considernble efcomplet,

Quincuilierie generale,

PRIX SANS PRECEDENTSA QUEBEC_
NOUVEAUTES

D'AUTONNEET DHT ¥
000~~

h

 

Comme toujours vous trouverez chez M. EUGENT ROY l'assurtiment le plus
complet des nouveautés d'uutumne et d'hiver tel que: limitations en tout genre,
Boucles pour mauteaux, matelassé on soie, matolassé en laine, étoffe à robo barré
touto laine, étofle à robe unie toute Laine, drap meltou pour robes, «drap castor,
drap de pilote, melton toute couleur pour pardessus, twecds d'automne dans les

i | Le plus beau choix de gants, cols, cravates, camisoles
Un grand lot d'échantillons de châles tricotés,

nuages, Facinateur, vendu à muvitié de sa valeurréelle

ROY
No. 332, RUE SAINT-JEAN

(BLOG HETHRINCTON)
 

Arthur et
BASSE-VILE,

Beaudet, Letaivre & Garnean
ONT TRANSPORTE LEUR ETABLISSEMENT

DANS LEURS NOUVEAUX MAGASINS
COIN DES RUES

Dalhousie
QUEBEC
 

    

LA COMPACRIE MANUFACTURIERE
— DIE —

._P. EDDY
Allumettes, SeEAux, Cuves,

Pianches a Laver,

Cuves, ete, elc., ete.

EN FIBRES PRESSES
LES MEILLEURES ET LES PLUS BELLES MARCHANDISES DU MONDE,
 

Loterte
Nationale
Sous lo patronage de
M. lo Curé A. F-
BELLE, Au protit de
l'Œuvre des Socié-
trs Diocésaines de
Culonisation de la
provincedeQuébec.

Fondée en juin 1884;
sous l'autorité do
l’Acte de Québec,
39 Viet. cl, it.

GRUS 10T

RTETN,

Classe D

Le 20èmetirage men- à
suel aura lieu

Moreredi, 20 FÉVRIER 1559
A 2 heures p. us.

au Cabinetde Lecture
paroissial, à Mont-

réal, Canada,

VALEUR DIS LOTS

$ 50,000.00

UN INNBURLE DE £4,000

ASSESCI.

   

  

NONENCLATURR DES LOTS

 

 00 o  .... .
fou Soutres d'ar....… 0.00
Hor do d'argent 10.00
1000 Services do Loiletts 5.00

Cout du Billet « « « oa + £1.00

Les demandes de Liilets seront req ues
juequ's MTUI, te jour du tire,

LE SECRETAIRE,

8.LEFERVRE

BUREAUX - 19. RUE ST-JAGQUES
MONTREAL, CANADA 
 

CHARBON CIIARBON!
Charbon sydney, pour poéle

et engin,

 

Charbon écossais idem, An-
thracite americain, pour
fournaises, poëles cle

Anthracite welsh

Charbon americain pour
forgeron

PRIX MODERES
SATISFACTION GARANTIE

MADDEN & ELLIS.
13, rue St Jacques,

 

DENTISTE

À trancperte son Eureau a au maison
Ne Sa rucitJean

© Im»

LE DOCT.UR CASGRAIN|: 

BERNARD & ALLAIRE
Éditeurs de Musique

77& TO

COIN DES RUES ST-JEAN & ST-STANISLAS
HAUTH-VILLE

Moulins n coudre, a tricoter, a laveret
à tordre, Fianes, Marmoniums,

ct orgues d'tgllse

La lettre suivante de M, W. H.
PELLOW, agent commercial pour lo
Canada àl'Expositioncoloniale, Londres,
Angleterrs it été reçue par messiours
R. 8. WILLIAMS & FI)

Liverpool, 18 Norembro, 1886
MM. R. S. Williams d Fils,

143, Rue Yonge, Toronto.
Messicure,
Jai le plaisir de vous informer que sn Majesté la

Riine a ohoivi in de vos planos pour le château
Windeor. Le choix en n été fait par M. Dyson, de
MM. Dyson & Fin, Windsor, mpécialement nommé

deur de la Reine, Leurs Altesscs Royvales, le
Duc et la Duchesse de Connaught, et le Duo et!a
Dnohesse d'Albany, M. Dyson à été tellement satis
fait de vos pianos qu’il en a acheté deux pour lui
maôme : et qu'il me anit permis de vous téliciter pour

suooes que j'ai obtenu, de placer ces nanos en
d'aua<i liounes mains,

maintenant vous pren-de n'al aucun doute ane
direz le titre de fabricant de plunas de Sa Majesté Ia

Votre tout dés oué, oto
Reino d'Angleterre.

W. li, PELLOW,

A.
x

EF J'invite cordialement toutes irs personnes qui veulent profiter do ces
grands avantages, de bien in'honorer d'une visite,
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LES CHEVALIE3S

ni La +

(roix Blanche
—Te reste confondu ! l'iuter-

rompit Raphael, au comble de
la surprise. Jignore connent
vous pourez savoir des choses
dont personne au monde n'a
reçu lu coufidence de ina bou
che.
—Vous avez cherché plu-

sieurs fois à dépister vos pro-
tecteurs incounus, reprit l'ora-
teur, suns émoi. Vous avez
change de logement ; vous avez
fait des voyages; vous avez
pris un autre nom. Ou que
vous fussiez, néanmoins, le pre-
mier jour de chaque mois vous
receviez Ja somme, toujours
sous le mème sceau. dur un
sentiment de délicatesse, exatré-
ré sans douie, mais qui vous
honore, vous préleviez surcette
somme ce qui était strictement
tiécessaire à vos besoins et le
resteétail déposé au fur eta
mesure chez Bernard frères et
Nédel, banquiers, rue de Pro-
vence à l’aris.

-—Par ma foi! c'est remar-
quable, s'écria Raphael, qui
avait maintenant recouvré tout
sou sanæ-froid, et semblait se
divertir de l'accent d'impertur-
bable simplicité que mettait son
interlocuteur à lui débiter ces
renseignements si précis: il
serait curieux que Vous conuts-
siez l'état de mon compte chez
10cs banquiers...
—Nous savons tout ce que

nous avons intéret à savoir, fit
observer l'orxieur, sous se dé-
partir deson calme. Rien de
ce qui vous conserne n'échappe
à nos investations, absolumnent
désintéressées, du reste. Vous
possédez, inscrits à votre “crédit
chez Bernard frères et Nédel.
neufraille trois cents soixante- quatorze franes. Mais toul ce-
cin'est utile que pour vous
prouver que votre existance,
dans ses plus minimes détails,
est l'objet d'une surveillance
minntieuse.
—Jo le constate. s'écria  Ra-

phaël dont le front se couvrit
d'un nuage. Ai-je, tout au
moins, le droit de veus deman-
der pourquoi l'association des
Chevaliers de la Croix-Blanche,
dont je n'avais pas entendu par-
ler avant mon arrivée en Sicile,
dnigne s'occuper ainsi de mes
allaires ?
—Et pourquoi êtes-vous, mone

sieur, venu en Sicile ?  deman-
du l'orateursans plus s'évanonuir
bien que accent du jeune
hammetrahit une assez vive
irritation. Vousétiez fort tran-
quille, à Paris. dans votre loge-
ment du quartier Latin, et vous
acheviez ce recueil de poésie
que tout adulesceut rève de
voir s'épanouir aux devantures
des libraires. Le mois derniers
sous l’envelupne Lleue, vous
irouvâtes, pour la première fois
une lette ainsi cougue : * l’ar-
tez demain pour Marsoille. Jin-
barquez-vous à bord du Mwris
pour Naples, et de Naples pour
Palerme. Vous y trouverez
surement, des amis, peut-être
une famille. ”
—Ce sont les termes tex tuels 

 

du message, répliqua Raphael
plus ému, qu'ilne voulait le
paraitre. Cette lette, l'un des
votres, ceitaiueiment, l'a écrite
+...Les amis quon me
promet, est-ce vous, messieurs ?

J'ai obéi, supposant que cului
qui, depuis tuant d'années pour-
à ses besoin, à le droit de com-
munder.
—C'est en cflet l'un de nous

qui l’a écrite, cetto lettre, pro-
nonça d'une voix mélodieuse-
ment sonore le personnage assis
entre les deux autres, sur l’es-
trade, et qui, jusqu'alors, avait
gardé un majestueux silence.
Raphaël, c’est ici que doit se
dénouer ta desliuée. Sois pru-
dent, sois fort ............... Un
jour, bientôt peut-être, tu seras
graud !

Le jeune homme fit encore
un pas eu avant, et d’une voix
où vibraient enfin les sentiments
qu'il avait cu la force de conte-
nir jusque-là :

—Messieurs, s'écria-t-il. si
mon bienfaiteur est parmi vous
qu'il sache que ma vie cutière
sera vouée à l'aimer, à l’honorer
a le servir............... Ju nesuis
pas de ceux à qui la reconnais-
sance pèse ..….........J'eutends
paver ma dette......
—Raphaël, sur l'Evangile du

Christ, jure que tu obéiras
quand l'heure sera venue, re-
prit le chofdes Neuf, saus faire
un mouvement.
Raphaël posa la main droite

sur lo livre sacré, et Aéchissant
le genon: .
—Unserment prété sur la

parole de Dieu, dit-il, no peut
engager à rien qui soit contrai-
re à l'honneur chétien Je jure
donc quej'obéirai aveuglement
à tout ce qui me sera comman-

dé par celui qui m'adoptant
pour son fils, a rempli anprès
de moi les devoirs d'un beau-
père.

C'est bien ! reprit alors le
premier orateur: Tu es désor-
mais le pupille des Neufde la
Croix-Blanche. Malheur a qui
te ménacerait !

Il étendit la main vers un
tinbe placé auprès de lui, et
frappa un coup retentissant.
Une porte dissimulée sous

les drapperies noires s'ouvrit et
Maphacl vit paraître deux hom-
mex, vêtus de longues tuniques
d'écarlate, le visage couvert
d'un masquerouge, armés cha-
cun d’une épée nue, qui vinrent
Se ranger i ses co'es.

Soudain il cessa de voir ot
d'entendre. Ou venait de jeter
sur sa tête tu auiple capuchon;
tn Meénte temps il-se sentit sai-
sir sous les bras, et nis ainsi
dans 'impossibilité de se débat-
tre, il seluisser entraîner saus
savoir ou on le conduisait.

Lorsqu'on lui enleva son ban-
dean, il se trouva dans une vas-
te salle, d'architecture mau-
resque, splendide nent dé 9-
rèe.

Une galerie a ogives Lidiides,
reposant sur les couples de co-
lon+s torses, régnait autour de
da salle, Mhnnines d'un nombre
inlini de cierge brülant dans
une itimense lustre arabe on
verre, ou se refletaient toutes les
nuances dit pristue.

os draperies, de velours nae
carat fuisujent ressortir les doru-
res, le vermillon et lazur des
arabesques, l'éclat des marbres
et du bronze. Une mosmqne
ott In lapis et la malachite s'u-
nissaient au jaspe et an porphy-
re s'étendait sur le col commo
un tapis smyrniote aux dessins
éléœuuts et capricieux.
Aux angles, dans des cuves

en émuil cloisonné, s'élevaient
des pyramides de leurs, et,
sous les arcades triobces, de
brüde-parfiuns d'argent nielle,
d'un art exquis, s'évhappaient
des spirales de fumée vndoy-
ante,

Laphacl se vit entouré
neal serviteurs de la Croix
Blanche, tous vêtus de la tuni-
que écarlate, agraiée sur les
épaules par de grosses étoiles
d'argent, et tenant à la main un
glaive a lame huge of courte. do
forme antique.

Neuf kauteuils dorés, en for-
nie d'A. sans dossier, étaient
ier en fer-a-cheval autcentre
de Ia piece. devant une table
faite d'un seul bloc d'avier poli
soutenu par des chinère da
bronze, Nurcette nappe méta-
lique, d'un insoutenable éclat,
brillait un anneau d'argent,
ayant pour chaton un rubis taile
lé en étoile.

Soudain, les premiers accords
d’une musique céleste retenti-
rent, partant d'une tribune in-
visible ; c'étaient des voix d'en-
fan(s, mariées aux sons crista!-
lins de l'harmonica, alternant
avec des voix mâles accompu
guéëes les mugissements de l'or-
que.

Cette mélodie pénétrante, l’o-
deur balsamique des fleurs et
des parfums capiteux qui se
cousttuaient dans les cassolet-
tes, la richesse de la décoration,
la proftision des peintures et de
l'or. toules ces choses réunies
pour flatter les sens et troubler
l'esprit, faisaient nue impress
sion profonde sur Raphael, na-
ture essentiellement nerveuse
et irritable. Il se eryait le jouet
d'un réve n'ayant entrevu ces
merveilles que les fantasti-
ques visions de la poésie orien-
tale.

Il sentait une torpeur étran-
re envahir tout son étre ; sus

forces allaient le trahir, et peut-
être eut-il défailli, si.au me-
ment où les deux theories de
chanteurs s'uniraient on un
chœur d'une sauvages et gran-
doise harmonie, dominant lo
fracas de l'orchestre, Une porto
chargée de découpures d'argent
ciselées comme des joyaux de
princesse, ne s'était ouverte
pourlivrer passage aux Neuf,
qui s’avancerent lentement, lnis-
sant triner sur la précieuse mo-
saique les plis, roides de brode-
ries, de leurs amples simar-
res.
Tous les Neuf portaient un

costume plus splendide encore
que celui des membres da tri-
bunal des Quatre. Les pierre-
ris enchässées danses broderies
d’or chargeaicut à ce point leurs
dalmatiques qu'elles ne faisaient
pas un pli. C'était un ruissel-
lemeut d'étincelles, courant sur
la moire d'argent.
Le chel, tres petit, à la dé-

marche nonchalante, portait un
diadèmefait d'étoiles en rubis
et tenait à la main uu sceptre,
ou plutôt une crosse, dont la
hampe se terminait par uue
fleur de lotus largement épa-
nouie. comme l'insigne royal
des Pharaons d'Egyte.

Il prit place derrière la table
d'acier, et sus compagnous
se rangèrent autour de lui-

de

(A suivre) 
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Mgr l'archovôque de Montréal a quitté
Rome pour s'en revenir au pays.
Sn Grandeur est actucllement en

France. Ses dernières lettres sont datées
do Clermond: Ferrand.

ertren eee.

Le Nres, de Leithbridge, confirme ls
nouvelle que les Mormons établis au
Nord-Ouest pratiquent réellement la gb-
lygamie. Espérons quo lesauturités sau-

runt faire leur devoir.
tr re

La Lésislature d'Albany à voté £50,-

0U0 pourles préparatifs du centenaire de
l'inauguration de Washington à New-

York, et 125,000 pour le trausport et
l'entretien des troupes qui preudront
part à ce jubilé.
—0ma

Les esécuteurs testamentaires de Vic-
tor Hugo, MM. Paul Maurice et Au-
guste Vaquerie, sont en instances auprès

du comité d'organisation de l'exposition

universelle de 89, pour obtenir un em-

placement spécial où serait installé uno

exposition des œuvres de Victor Hugo ;

l'emplacement demandé serait situé au

centre même du palsis des beaux-arts,
—————————

M. Lynch, député de Brôme, n saisi In

chambro d'un projet de loi au sujet de

l'admission à l'étude des professions.
En vertu de cetto mesure, tout candi-

dat à l'admission à l'étude des yrofes-

sions lésslo, médicale et notariale, qui

sorait titulaire du diplôme de bachelier

ès arts conféré par une université cana-
dicnne ou anglaise, pourrait tre dispen-

sé des examens exigés pur la loi,
————p——————

Sir George Baden Powell, MLP., s’est

einbarqué samedi, à Liverpoul, pour ve-

nir au Cunada.
Contrairoment à ce qui a été annoncé,

sir George n'est pus revêtu d'une mis-
sionofficielle aupres des autorités améri-

caine ot celle du Canada ;il vient a Wa-

shington et Ottaws pour étudier, à son

profit personnel, ls question des pèche-
ries ainsi que celle du service des malles

sur l'Atlantique et le Pacifique. On dit
qu'il publiera dans le ‘“ Times ” une sé-

rie d'articles sur ce qu'il aura vu ctap-

pris de ce côté-ci de l'océan.
mrpr

Société d'Agriculture

(Du Progrès du S«gnenan)

Chicoutimi, 7 janvier 1250.

A l'assemblée annuelle des membres
de la société d'Agriculture No 1, division
A, du comté de Chicoutimi, tenue dans
la ville de Chicoutimi, mereredi le 18
décembre ont été élus directeurs pour
l'année 1889, le Révérend D. Ruussel,
curé de Ste Anne, le Révérend Ths. Ru-
berge, secrétaire de Monscigneur, J. O.
Tremblay, Ecr., agent des ‘Terres de la
Couronue, S. Tremblay, Ecr., maire de
Chicoutimi, MM. Abel Bergeron, Oné-
sime Côté, Célestin Laforêt, Louis Gou-
dreault, Johnny Savard ct Louis Mal-
tais.
Et à unc assemblée des directeurs, te-

nue le même jour, ont été réélus officiers,
J. O. Tremblay, Ecr., président, Révd.
Ths. Roberge, vice-président, M. Mars
Belley, secrétuire-trésurier, et MM. V.
M. Martin et P. H. Buily, auditeurs.
A cotto asscmbléo les résolutions sui-

vantes ont été adoptées :
10 Que la Société du comté de Chi-

coutinii, No 1, comic toutes les nutres
sociétés d'ailleurs a été fondée dans
le but de faire progresser l'agricul-
ture, en stimulant le zéle et l'activité des
eultivateurs, en leur apprenant les prin-
cipes sur lesquels repose cette branche
d'industrie qui doivent faire disparaître
Ia routine.
20 Que les cultivateurs du comté de

Chicoutimi ne retirent pas de leur soci-
été les bénéfices qu'ils attendent d'elle,
bénéfices que les gouvernements visaient
en les créant.

Jo Quo depuis qu'elle existe, la soci-
été d'agriculture du comté de Chicouti-
mi, division A. No. 1, n’a pu, vu les
ressources trop ininimes dont elle dispu-
sc, tenir aucune exposition agricole s1
utile aux cultivateurs ou faire quelque
cvncours de quelque nature quece soit.
4e Queceite société s'est toujours vu

forcer de dépenser ses deniers dans
l'achat de graines aux centres commer-
ciaux, graines que les particuliers n’au-
raient pu faire venir eux-mêmes, ct que
Ia socièté ne pouvait leur vendre qu'en
leur donnant un percentage, représen-
tant, avec les frais d'administration, le
montant de l'allucation accordée par le
gouvernement,

5o Que l'anomalie qui existe provient
de ce que la division A, du comté do
Chicoutimi, No. 1, possédant dans son
sein une population agricole plus consi-
dérable qu'un grand nombre de comtés
de la province, ou l'agriculture est rela-
tivement avancé, qui, en regard du
comté de Chicoutimi, n'aurait pas besoin
de subvention, n'a, puur soutenir sa So-
ciété d'Agriculture, que la muitié de
l'allocation généralement accordés à cha-
que comté,

60 Que dans la division À du comté do
Chicoutimi, les bosvins agricoles de tou-
tes sortes sont plus considérables et plus
pressants quedans tout comté de la pro-
vinces et que portant les gouvernements
néuligeut de lui accorder même autant
qu'aux autres.

Zo Quo les directeurs de cette société
ont toujours travaillé à rendre eflicace
autant que posaiblo la légère allocation
du gouvernement, mais qu'ils n'ont pu
arrivor qu'à des résultats peu satisfai-
sunts pour le public et pour eux.

80 Que pour l'avancement de l'agri-
culture et de la colonisation dans le
comté, pour l'amélioration des races d'a-
nimaux de ferme, pour récompenser le
travail ot l'intelligence des cultivateurs
Qui veulent briser avoc£la routine, et
moutrer le bon exemple, le gouverne-
meut devrait dunner àcotte société une
Mlocution égale à cello accordée à cha-
qe comté ; et s’il no croyait pas avoir

pouvoir de ce faire, sans l'autorisation
du Parlement, faire rune loi à cet
effet afin que les douiers votés pour les
sociétés d'agriculture soient repartis plus
équitablement suivant les besoins de
chacun.

Mars BELLEY,
Sec. Tres. S. À, C. C.

Note de L. R.— L'Electcur, le Chna-
dien ct la Justice sont priés de rcpr>-
duire.

——<>©—

Les créancio:s de M. D.
Trois-Pistoles, se sont rénn's ne creli -
dernier, au bureau du M. 1H. A. Bédard,
Québec. L'offre do 40 cis dans la piastro
faite par M. Déry, a été refusée.
Un arrangement scra probablement |

eonclu sous peu.
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Paris, 21 janvier. — Le comité électo-
ral de M. Jacques publie chaque jour
une liste des duns qu'il reçuit pour com-
battro Ia candidature du général Bou-
langer. M. Cernuschi cat en tête de la
liste avcc une sommo do 10,000 francs.
Le total des souscriptions est actucllo-
ment de 50,000 fr.

Le canal de Panama

Paris, 21 janvier—M. de Lossops scra
nommé président de la nouvelle compa-
gnie du canal do Panama et son fils
Charles vice-président. Le comto Dilhan
ct M, Cottu feront partie duconseild'ad-
ministration.
Le Crédit foncier annonce que l'inté-

rit des valeurs et obligations déposées
laissera, après le payement des lots des
obligations, un exécédant annuel de plus
de 400,000 francs le rachat postérieur
des obligations. 

Tne greve en France

Puris,21 janvier—A Origny,les grévis-
tes sc livrent à des dénionstrations bruy-
antes. Ils ont mis le feu à une fabrique
apres avoir commis de graves dommages
duns d'autres établissoments. On a en-
voyé uu détachement do troupes à Ori-
gny pour rétablir l’ordre.

Les victimes du jeu

Paris, 21 janvier—Une jeune femme
ct un jenne homme de Lyon ont été
trouvés morts aujourd'hui dans une
chambre d'hôtel à Monte-Carlo. Dans
uno lettre à un ami, ils disent qu’ils
avaient perdu do l'argent ala roulette
et qu'ils ont l'intention de sc tuer cu-
semble.

Nonvelles d'Angleterre

Londres, 21 janvier.—Une explosion
de feu grisou s'est produite dans le char-
brnnage Hyde, près de Manchester.
Trente personnes ont péri.

Londres, 21 janvier. — M. Thomas
Stevens est parti pour Zanzibar avec
l'intention d'aller à la recherche de
Stanley dans l’intérieur de l'Afrigne.

Liverpool, 17 janvier.— Un entrepot
de coton sur les ducks de Liverpool a été
détruit par un incendie. Les pertes
sont évaluées à 1 millon 250,000 francs.

Londres, 21 janvier.— Uno secousso
de tremblement de terre à été ressentio
aujourd'hui dans une partie de la vallée
de Leith et à Edimbourg.

Rome, 21 janvier.— Lo Osserratore
Fomuno nie que le pape seit intervonu
pour empêcher les Chartreux d'accepter
l'offre que leur faisait une maison an-
glaise.

Shanghai, 21 janvier.—Une partic du
palais impérial à Pékin a été brûlé.

Londres, 21 janvier.—Un traité do
commerce à été conclu entre l'Italie ct la
Suisse.

Lendres, 21 janvier.—Une dépêche
de Rome au ** Chronicle ” dit: *“ En
réponse à une question du gouverne-
ment l'ambassade de Russie à Rome a
nié que l'expédition cosaque qui rend cn
Abyssinio ait un caractère officiel.

Londres, 21 janvier. —Une élection
arlementaire a eu licu aujourd'hui dans
I circonscription do Govan. M. Wilson,
rladstanien, a obtenu 4,420 voix et M.
Pender. unioniste, 3,349. Aux derniè-
res élections le candidat cunservateur
avait obtenu la majorité.

Allemagne

Berlin, 21 janvier.—Le projet relatif
à la colonisation de ln côte orientale
Afrique à été soumis aujourd'hui au

conscil fédéral. La demande do crédit
n'est que de deux millions de mares. Le
soin de veiller à l'exécution des articles
du projet est confié à une commission
ui aura le droit de contrôler les actes

de la compagnie coloniale. En ce qui
concorne l'expédition proposée le projet
autorise le chancelier prendre la
somme nécessairo sur les fonds impé-
riaux,
La Poste dit qu'une lottre écrite par

le baron Roggenback au professeur
Geffcken, pendant l'automne do 1888,
démontre que Geffcken avait consulté le
baron au sujet de la publication de cer-
tains extraits des mémoires de Frédéric
et que Roggenbach lui consoilla de ne
les publier qu'après avoir montré l'origi-
nal à l'empereur. baron remarque
dans sa lettre qu’il est curieux de con-
naître l'impression que produira à la
cour In publication des mémoires.
La Gazette de Cologne publie une lettre

anonyme disant quo le comte de Solms-
Sonnenwalde, ministre d'Allemagne à
Madrid, a confirmé les déclarations du
major Deinc au sujet do l'affaire Morier.
D'après cette lottro, lo comte aurait
ajouté que Bazaine, pendant les der-
niers jours de sa vie, divaguait souvent
et qu'il n'aurait pu écrire un démenti
que sous la dictée do quelqu'un.

&

Berlin, 21 janvier—L'empereur a re-
mis aujourd'hui, avoc le cérémoninl ha-
bituel, 1a décoration de l'ordre de l'Aigle
noir à seize nouveaux chevaliers, parmi
lesquels lo grand duc do Hesso, le prince
Guillaume de Hesse, lo docteur Fried-
berg et le docteur Simson,
La Gazctte Nationale nie que M. Sim-

sonait l'intention de donner sn démis-
sion de président de la cour suprûme do
Leipsick,

Le ministere Bratiano

Bucharest, 21 janvier—La Epoca dit
qu'on proposersà la chambre des dépu-
tés is mise en accusation du ministère
Bratiano.

Une echange

Saint-Petersbourg, 21 janvier. —Le
Noroé Vrem:a dit qu'uno délégation vo-
nant de Bokhara se rend à Saint-Peters-
bourg pour proposer do céder à la Rus-
sie une province frontière en échango do
la restitution de Samarcand.

 

Le prochain terme de la cour de Cir-
cuit s'ouvrira le 22 pour se continuer le
23 ; celui do la cour Supérieure s'ouvrira
le 25 pour se continuer les 26 et 28 jan-
vier et les 25, 26 ot 27 février. 
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L'Union Lambillot'e

** L'Union Lambillotte * société mu:
sicalé fondée en 1885, n fait son entréo
officielle au jubé de l'orgue do PEglise
paroissiale de St Sauveur le 8 décembre,
dernier, et grâce à la bonté des R. R. P.
I. Oblats, cette union forg désormais los
frais du chant dans cetto Eglise.

S'étant adonnée sérieusement à l'étudo
de ln musique, cette société occupe au-
jourd’bui un rang euviable daus notre
mondo musical Elle possède do plus uno
banière fo.t riche qui lui permet de fi-
urer avec distinction dans nos grandos
êtes nationales et religieusos.
Mais non contento do ses süccès rapi-

des, l'Union Lumbillotto désire faire un
pas de plus dans la voio du progrès, en
ondant uno fanfare qui sera connue sous
le nom do ** Fanfare de Québec-Est ”.
Cette fanfare prétera particulièrement
son cencours aux Unions St Juseph de
St Sauveur ct St Roch, aux sections de
In société St Jean Baptisto ct aux autres
sociétés de bienfaisance. De plus elle
cherchera, dans les belles soirées d'été,
à égayer la population de Québec-Fst en
jouant les meilleurs morceaux de son ré-
pertoire, sur les places St Pierre et Jac-
ques-Cartier et sur le boulevard Lan-
golier.
Le nombre des instruments est fixéo à

26 ou 30 suivant la générosité des ci-
toyens.
Ces instruments seront faits sur com-

mande et coûteront naturellement un
prix très élévé. Dans lo but de défrayer
cos déponses il sera ncdressé aux citoyens
de St Sauveur et St Roch uno lettre-cir-
culairo les invitant à souscrire la mudi-
que somme d'une piastre, afin de per-
mettre à tous de contribuer à cette fan-
faro que chacun pourraconsidérercomime
ss propriété.

1 va rans dire quo la reconnaissance
de l'Union Lambillotte est acquise d'a-
vance à coux qui voudraient bien sous-
crire un montant plus élévé. En vue de
fournir à lu popnlation industriclle, au
soin même de ses localités respectives,
les amusements qu'elle cst contrainte
d'aller chercher sur la Terrasse Fronte-
nae. L'Union Lambillotte s'est déjà
adressée au Conseil Municipal de St
Sauveur lui demandant de souscrire un
cortain montant pour cette fanfare.
Quantà la construction d’an kiosquo et
In pose de bancs sur le boulevard Lange-
lior d'un côté, jusqu'à la rue St Juseph;
l'Union à l'intention d'adresser une de-
mande à cosujet à la Corporation de
Québec.
Ce kiosque sera un lieu de rafraichis-

soments. On y trouvera des liqueurs dou-
ces tout comiue au kivsque de laterrasse
Fronteuac.
La fanfare se fera entendre du balcon

du Kiosque, de sorte que les promeneurs
des rues St Valier et St-Joseph y trou-
veront leur compte saus se déranger le
moins du monde. Nul doute que les
conseillers de ces deux municipulités se
feront un devoir d'accéder à une de-
mande aussi raisonnable, il est grande-
ment temps qu'une population chez qui
le goût de la musique est si prononcé ait
sa fanfare i clle, qui lui permettra après
les tongues heures de fatigue,de jouir de
l'air frais tout en so délectant de la
bonne musique que cetto fanfare ne
manquera pas de leur faire goûter,
Quant au succes ct à In Lonno adumi-

nistration de ce corps de musique, il
suffit de dire que la direction de cette
fanfare sera sous le contrôle de l'Union
Lanbillotte, et que son expérience con-
sommée dans l'organisation et l'adminis-
tration de sociétés musicales offre aux
souscripteurs toute la garantio voulue.
Ainsi dune nos félicitations sincères à
l’Union Lambillutte pour son esprit
d'entreprise et de progrès ; nous espé-
rons que lc pulllie intéressé se rendra
généreusement à l'appel qui lui sera
fait sous peu.
L'Union Lambillotte tiendra le pu-

blic au courant des progrès de In nou-
velle fanfare, ct si l’on souscrit géné-
reuscment ct sans retard elle ose espé-
rer que la fanfare dite de *“Québec-Est”
fera son début dès la prochaino fète de
St-Jeaun-Baptiste,

—_——

Chez les “ Hurons ”

ECHOS
Dans notre première édition nous pu-

blions un court compte-rendu dela su-
perbe fête organisée par le club de ra-
quettes Le Huron.
Nous désirons maintenant compléter

ce compte-rendu que le manque d'espace |
nous a furcé de fairo très court.
Disons d’abord que tous los invités à

cotte fète ont été enchantés de la maniè-
ro dont ils ont été reçus par madame
Joan Blanchet dont lo mari est lo prési-
dent honoraire du club, ot par madame
Théo. Hamel, épouse du président actif
de ce club si populaire,

À deux heures et quelques minutes, le
défilé commence. Pas muins de trente-
cinq équipages iv deux chovaux ot une
cinquantaino de voitures trainées par un
soul cheval.

En tite trois superbes chevaux traf-
naient Ia voiture occupée par le prési-
dont actif et mesdames Blanchot et Ha-
me
Un trompette bien au fait sonnait de

tomps à autre lo signe do ralliement et
les rues do la villo présentaient alors
l'aspect le plus animé possible,

A trois heures on était rondu choz
Gatpard, ct les présontations faites l’or-
chestre Carbonneau donno le signal du
quadrille d'honneur qui à été dansé par
l'honorable M. Blanchet ot madumo Théo.
Hamel, M. T. C. Casgrain ot madame
Blanchet, M. le consul Dubail ot mada-
me Gregory, M. Théo Hamel ot madu-
mo T. Ç. Casgrain, M. Ernest Pacaud ot
madame J, 8. Dunbar, M. J. U. Grego-
ry ct madame Leduc, M. J. 8, Dunbar
ot madame Ernest Pacaud, M. R. Ship-
man, président du club de raquettes do
Lévis et mademoiselle Oliver.

Après toutes les danses mentionnées
sur le programme, un gouter superbo a
été offert aux invités,

Rarement avons-nous vu un aussi
grand nombre de jolies femmes réunies
sous lo même toit. Aussi l’entrain a
été remarquables et cette fête délicieuse

issera, il n’y à pas à on doutor, les plns
agréables sonvenirs aux invités des Hu-
rons.
Après le goûter madame Edmond

Lortie et mademoiselle Brunet, accom-
gnées par M. Ernest Gagnon, ont

chanté do fort jolies romances, ot les ap-
plaudissements no leur ont pas élé mo-
nagés.
Nous allions oublier do montionnor

que la musique du prowier quadrille
avait 6té arrangde sur les motifs des
chants de club du Huron, de 1I'Union
Commerciule ot de I’Aurora,

A nouf heures départ, feu d'artifice,
feu de bengale ot flimbaux, on sommo
têto superbe à laquello tous les clubs de
raquotte de la ville ot des onvirons
étaient représentés 
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“Fanfare de Quchec-Est ” Nos informations *-
Le

. L'honorable Henry Starnes est de re-
tourde Montréal, en octte ville dopuis
an

M. William Davie, do Lévis, ost parti
Satin pour l'Angleterre via Now-
or

Lo révérend Pèro Curon,de la mission
Sto Anne, à Montréal, ot frère de l'ho-
porable ministre de la milice cst à Qué-

Cc.

Sir Hector Langevin est on ville.

Le révérond Piro Hamon, 8. J., vient
d'êtro transféré du collège de Montréal à
la résidonco des Jésuites à Québec. - Le
Père Hamon a déjà séjourné pendant
quolques années en cette ville.

Une roligienso du Bon Pasteur, Mère
Ste Germaine, est morte hier matin.

Sir Hector L. Langovin, ctsonsccrétni-
ro, M. Roy, sunt arrivés à Québuo hier
matin et repurtivont demain.

 

M. Siméon Lolièvre, employé civil,
est à Québoc dopuis vendredi

—

Los marchands de buis qui font chan-
tior dans le haut do In rivière Ottawa et
sur ls Lièvre so plaignent de ce qu’il n'y
a pas assez de neige pourlour faciliter lo
churroyage des billota,

Nous apprencas avec plaisier que M.
Joseph Philippo Cloutier, cultivateur,
n été élu à l'unanité, maire pour In pa-
.roisse de Chateau-Richor. Co monsieur
était conseiller dopuis six ans.

>—

CORRESPONDANCE

Québec, 12 janvier 1889,

M le rédactour de Ja Justice.

Monsieur,
Votre correspondant ““ Un homme

àgé ‘’ n solon moi,parfaitement raison,en
atlivmant que celui qui est né lo ler jan-
vier 1800, à scs 89 ans bien comptés le
ler janvier 1889,

S'il est né en 1800, il avait 1 ans bien
compté cn .801, ct 2 ans bien comptés
en 1802, etc, et 89 ans Lion comptés en
1889,
Le ler janvier 1889, cet homme com-

mençaient à faire sa 00ème nanné qui au-
rait été accomplie lo ler janvier 1890,
comme le 198 siècle s'accomplit depuis
1800.

 

Votre ctc.,
Louise Turgeon.

Note de la rédaction.—Eneffet il com-
mence à être temps que nous déclarions
que notro correspondant ** Un tout
jeune ” s’est lourdement trompé.

 

Nouvelles de Fraserviile
 

Lo Journal de Fraserrille dit que de-
puis quelque temps le trafic a augmenté
considérablement sur la voie du chemin
de fer Témiscounta.

 

On se plaint à Fraserville de l’état
actuel du commerce. Les ventes sont
peu nombreuses ct pou considérables.

M. Swift, employé chez MM. Allan
Ray et Cie, est parti cet après-midi par
le ©, P. R., pour Calgarry, afin de ren-
dre visite a deux do ses fils qui deimeu-
rent en cet endroit.

 

NouvellesLocales
L'indicateur de Québec

L'encouragemeni extraordinaire que

nouns avons deja recut et pour Iequel nous

remcreions sincerement Fe publie, ne nous

a pascncore permis de terminer In sollle

citation des souscriptions ct des aanonces

En conscqueuce, Ics personnes que nous

n'avons pas cnacore Vars voudront Dbicn

nous faire la faveur d'atteudre notre visie

te ou celle de nos agents,

BOULANGER & MARCOTTE,

28 cole Lamontngne,

P.R.,—Nous prions tous lcs seerctalres

des diferentes nocictes, clubs, ete. ete., de

bien vouloir nous adresser bn liste de leurs

ofliciers ct nous dire cn meme temps s'il y

sera fault des changements dic au ler de

mai prochain.

 

La Batterie B

Contrairoment à la règle établie, la
parade de rigueur des officiers et soldats
protestants de In Batterie B, hla cathé-
dralo anglicane n’a pas ou liou hior,

Tribunaux earrecilonnels

Absolument rien àla cour du recorder
ce matin, et rien d'important à la cour
do police.

Ou est-t-il ?

Un des employés do l'assemblée légis-
Intive aimerait à avoir une ontrevuo
avec celui qui par mégardo est parti avee
un easque qui lui Appartient, laissaut un
autre couvre-chef à placo.

A “*lEvnement ”

Nous n'avons aucuno objection à co
que la rédaction de l'Ærrement nous
omprunto nos nouvelles, car nous faisons
de même. Aujourd'hui, nous avons tout
simplement à demander à nos confrères
du journal l'Ævénement de ne pus don-
noi crédit au Chronicle nu sujet d'une
nouvelle que ce journal a traduite de
notre numéro de vendredi et qu’il a
publiée dans son numéro do samodi,
ans ce cans il s'agit.des changements

projetésJar les diroctours do la coinpa-
gnie du Richelieu.

Tentative ds vel

Hier soir, trois individus profitant de
ombres de In nuit, ont assayé do volor
dans une maison à St Sauveur, au mo-
mont où les gens de la maison étaient à
veiller.
Un bruit insolite aynut été entondu

sur la galerie, on alla voir ce qui en était
et on aporçut trois porsounes qui juchées
sur un potit hangar essayniont d’éxcala-

| dor la galerie, afin de pénétrer dans la
maison, Muis Jos volours a'npercorant
qu'ils étaient découvorts, s'empressèrent
o détulor avant qu'on put les roconnaî-

tre.

En retard

Lo convoi du Pacifique dû ici à une
heurc trente est en retard do quatre
heures, Il en est de mémo du convoi du
Grand-Trono et do celui du Inc St-Jean,
qui étant dû à 9 houres co matin, n'est
entré en gare qu'a 11.30 heures, 

= Nunicipal

M. Ernest Huard, Marchand, do Ro-
bitaillo P. D. a été élu conseille» muni-
cipal de la lucalitd,

; Alarmede few oo
. Samedi après-midi, alarme à la boîte
34, pour un feu de cheminée au quartier
Montcalm.

La diphierie

Dopuis l'automne dernier, ilyaou
environ quarante cas fatals de diphtérie
au Pont Rougo.

La lumicre electrique

La lumièro électriquo a fait défaut à
Ia Haute-Ville, au commencement de la
soirée d'hicr, mais clle a brillé cusuite
comme d'habitude,

Le temps qu’il Mais

Nous commoncions à être déhabitués
du mnuvais temps, mais ce matin il a
fullu se refaire à l'idée que nous n’en
avions pas fini avec les tempêtes do
neige.

Celle qui nous visite aujourd'hui on
est une des mieux conditionnées, ot la
neige poussée par un fort vent, de nord-
est, tombent on abondance et s'accumu-
lont, rondant la circulation dans Jes rues
uasez difficiles
La tempêto dure depuis lier soir à

minuit.
Les pelletours qui depuis assez long-

toinps se ropostit sur leur pello, vont
être oblixés de se remottre à l’ouvrage.

Enquete

Ie greftier de la paix, M. Denis Mur-
ray, est allé samedi après-midi, accompa-
gnd de M. Georges St-Pierre commo
groflier, prendre au Inc Boauport Ia dé-
position du cultivateur John Redmond,
qui fut trouvé en décémbre dernier en-
sanglanté dans son traîneau, et qui dit
avoir été battu. II avait en outre les
extrémités gelées.

C'est à; In demande de M. lo curé
O'Leary que les officiers de justice se
sont transportés sur les lieux. Ill parait
que ce ne sont nullomient les coups que
lo vicillard à reçus il y à déjà près d’un
mois qui mettent sn vie en danger,
mais bien l'anputation à 76 ans des
doigts d’uno inain qu’on doit lui faire
demain.
A In suite de sa déposition, le grand

connétable Gale accompagné de l'agent
de police Patry, a arrété un nommé Fa-
lardeau, du lac Beauport, qui a été
écroué dans la prison en attendant la
suito do l'enquête. Il dit ne rien con-
naîtro sur cette affaire, au sujot de ln-
quelle d'autres arrestations doivent être
faites.

Lo Dr Gurnean, député-coroner du
district de Québec, est parti hier après-
midi pour tenir ajourd'hui une enquête
sur le corps d'un nommé Nazaire
Payour, qui s’est suicidé à St-Apolli-
naire, concession.des bois francs, comté
de Lotbinidre,

M. le docteur H. Labreque, coroner
conjoint pour le district de Sagucnay, a
été appelé, lundi dernier, à tonir une
enquête sur le corps de Alexis Guay, de
la Malbaio, qu’un avait trouvé pendu
dans le grenier de sa maison, C'était un
hommo d'une grande respectabilité, mais
dont l'âge avait affaibli les facultés men-
talos. verdict du jury n été que le
defunt s’est donné la mort dans un mo-
ment d’aliénation mentale.

En difflcultes

M. L. H. Bélanger, marchand de St-
Valier, Bellechasse, a fait cession de ses
biens, Uno assembléo de ses créanciers
sora convoquée aussitot l'inventaire
fait,

jo

Commerce avec la I'rance

M. Arthur D. D. Rftchie, commorçant
do bois de Trois-Rivières, viont de signer
avecia “‘ Société Industrielle ct com-
morcinlo de buis et de pavazo en bois de
Paris,” par l’entremise de M. Laprété,
soi représentant au pays, nn contrat
pourl'expédition en France de 42,000
picds do madriers ct uno quantité consi-
dérable de bois frane, tel que incrisier,
¢ruble of, fréne. Ce bois dovra (tro char-
gé sur un vapeur deo Ia ligne Bossitre.
Co scra, depuis 1877, époque à la-

quelle un vnisscau français était venu
prendre un chargement de bois à l'Isle

ptist, le premier batimout de cette
nationnlité qui reçoive dans le port do
Trois-Rivières uno carsnison complète,

Obituaire

Nous regrettons d'approudre la mort
do Mme Morand, mère du Dr Lucien
Morand, de Lotbinitro,nrrivée samedi en
cetto paroisse. Ladéfunte était la belle-
mèro de Son Honneur le juge Cyrille
Pelletier, du Dr Catollier, de cette ville,
et de M. le notaire Eliséo Noël, de Shor-
brooke,

Accidert de glissncde

Hier après-midi, un joune garçond’en-
viron quatorze nms et nômmé John Day,
glissait sur le sommet des fortifications,
autour de l'Esplanade, lorsqu'il a été en-
traîné par son traîneau on bas du talu-
au sud de Ia porto Kent, I n roulé pars
dessus lo mur et cst tombé sur le trottoir
de la rue d'Auteuil, où il s'est cassé le
nez. Il à été conduit à son domicile, rue
St Augustin. C'est un orphelin.

Marque d'estime

Mardi dernier, M. Picrre Laguoux de
St Nicolas, a reçu de la part de sos nom-
broux amis un chaleureux témoignage
d'ostimoet de sympathie. M. Nazaire
Gingras, aire de cette paroisso, lui 9
présenté une fort sontimentale adresse
accompagnéo de son portrait oxécuté par
M. Ruelland, artiste de Lévis, richement
encadré.
Tous les principaux citoyens do l'en-

droit s'étaient fait un devoir d'aller le
féliciter à l'occasion do cette démons-
tration,

Mort subite

M. Alaré Roy, de St Norbert,des can-
tons do l'Est, est mort subitement, il y a
quelques jours pendant qu’il était en
prière, dans l'après-midi vers deux hou-
ros, dans l'église de cette paroisse. Le
défunt était natif de Ste Anno de la Po-
catière,et père du révérend M.J.M.Roy,
curé do St Pic, ct frère du révérend M.
Roy, curé de St Alexandre de Kamou-
raska.

Mortd'un pretre Aeadlen

Lo Moniteur Acadien annonce la mort
du révérond M. Naznire Boudreault, cu-
ré de Miscouche,Ile du Prince Edouard,
arvivéo on cotte paroisse, le 5 du cou-
rant. Le rogrottédéfunt naquit 4 Am.
herst lo 9 soptembre 1852. Il commen-

ses études classiques au collège Snint-
unstan, & Charlotown, onl'annéo 1865,

où il pasan six ans,et on septembro 1873,
ilentrait au Grand Séminaire de Mont-
réal pour fairo son cours théologique. Il
futordenné préire 4 Charlottown lo 25
mai 1876 par Mgr Mo Intyre. Après
poisdesserviIpendant deux ans la mis-
sion du Fort Augusto, )l fut appelé cur
à la cazhédrale do St Dunstonconare
curé d'officu. En 1879,il fut nommé cu-
ré do Miszouche et do Mont-Carmel, cu- res qu'il garda jusqu'à sa mort,

  

 

Le bots au Inc Lé Jean

La coupe dis billots se fait sur une
nde échello cette année au lac St

can. Presque tous les cultivatours s'ou-
cupentcelte Annéu do cetto brancho do
commerce ot laissent de côté la prépara-
tion du buis de chauffage. . .
Aussi s'attond-on pour l'hiver prochain

à une hausse duns les prix de ce combua-
tible qui va se faigorare,

Consell hyglenigues

Nous conseillons fortement aux per-
sonnos qui sont atteintes do cctte mala-
die vulgairement appelée Gratelle (qui
se manifeste par uno démangesison in-
tonso de la peau ct fait cudurer au pa.
tient un malaise insupportable) do se
procurer la ponunado Bolari qui en trois
applications opérern uno guérison cer-
taine.
Dépot général, choz MM. Giguère ct

LaRuo, pharmaciens, coin dos rues St.-
Joseph et de 1'Liglise, St.-Roch.

cet]

Noce d’ur

Le 16 mars procliain, le révérond M.
Georgo-Louis Lemoine, ancien chapelain
des Uursulinos de Québoe, célèbrera lo
Cinquantième anniversaires de son ordi-
nation sacordotsde. Co vénérable prè-
tre est né à Québec, le 11 août 1816, de
Bonjaimnin Lomoine, Ecr., ect do Dame
Julie McPherson. Lo ler nombro 18-
36, il reçut In tonsure cléricale, l'année
suivante, le 10 décembro 1837, les or-
dres-mineurs. Sous-diacre, lo 7 octobre
1858. Dincre, le 9 décombre de In mê-
mo année, il fut ordonné prêtre, le 16
mars 1839. Trvis-Kivières eut les pré-
mices de son ministère, puis il devint
successivemont, en 1842, ouré de Beau-
parts on 1848, inissionnaire de Laval,
"aleartier et du Lac Beauport. En 1851,

curé des Ecurcuils, ot en 1854, chape-
Lain des Ursulines de Québec. Pendant
34 ans, cette institution bénéficia du zè-
le, du dévouoment de la grande oxpé-
rience de colui qu’on y vénère comme un
dre. DM. Lemoine s’cst démis de ses
ouctions de chapelain nu mois d'août
1888, muis il n'en continue pas moins de
s'intotéressor à ln communauté ot de pro-
curor son bion par les lumières. Nous
célèbrorons avec allégresse l'anniversaire
qui approche et nous souhuitons au vé-
rable AM. Lemoine encore de nombreu-
ses années au milieu de sa famille reli-
gicuse, qu'il a édifié par les vertus émi-
uemment sacerdotales de sa longue car-
rière, et do tous ses confrères dont il a
su acquérir l'estime ot la vénération.

Nominations

Les nominations suivantes ont paru
dans lu Gazelle officielle de cette se-
maine :

11 a plu à Son Honneur le lieutenant-
gouverneur, par un ordre en Conscil on
date du 12 junvier courant, (1889), de
frire les nominations suivantes, savoir :

Commissaires d'écules

Comté «le Laval, Sto Dorothée No. 2.
—MM. François Corbeil, Isaïo Mon-
treuil, Paul Daurin, Napoléon Hotte ct
François Charbonncau,municipalité nou-
voile.

Comté de Soulanges, St Télesphore de
Montjoy.—M. Fabien Marleau, en rem-
placement de M. David Ladouceur, qui
a quitté la municipalité.

Syndics d'écoles.

Comté de Montealhin, St Palrice de
Rawdon. —M. D. A. Burns, en rem-
placement de M. George Smiley, dé-
cédé,

Bureau du Secrétaire,

Québec, 12 junvier 1880,

Il a plu à Son Honneur le lientenant-
gouverneur de nommer MM. Damaso
Thouin, Joseph Laporte, Médérique
Boivert, Joseph Lacroix ct Narcisse
Charrotier commissaires pour la division
sommaire des petites causes dans lu pa-
roisgo de St Calixte do Kilkenny, comté
do Montcalm. Commission du G noût
1868 révoqude.

Il a plu à Son Honneur le lieutenant-
gouverneur en Conseil d'adjoindre à la
commission de la paix les messicurs dont
les noms suivont :

District d'Arthnbaskn. — Georges Jé-
rémio Pacaud, de Princeville, comté
d'Arthabaska.

District do Beauce. — François Ga-
gnon, cultivateur, de la paroisse de St
François, comté de Beauce,

Parfumerie extra-fine
Triple oxtrait au muguot des bois.
Enu de toilette au muguet des bois.
Lotion végétale nu muguet des bois.
Brillantine au muguet des bois,
Savon au muguet des bois,
Poudre de riz nu muguet des bois.
Violet ! parfumeur de S._ M. l'Im-

pénatrice Eugénie.
Au Comptoir Parision,

16, rue St-Jean, Iaute-Ville.

Legons d'anglais de francais et de plano

Mademoiselle d'Estimauvillo, institu-
trico diplômée de première classe de l'é-
cole Normale des Ursulines de Québec,
se chargern voloutiors, d'enseigner l'an-
glais, lo frangais et lo piano & quelques
élèves.
Les personnes désirant s'assuror les

sorvices de mademoisello d'Estimauvillo,
dovront s'adresser ruo St-Jonn, chez lo
Dr Venner,
ejno

PaquiN.—Samedi soir, le 19 du cou-
rant, b I'ige de 42 aus, cst décédée au
couvent du Bon Pasteur, Sédulie Pa-
quin, en roligion “sœur  Sainte-Ger-
maine, fillode feu Charles Paquin de
Notre-Dame de Portnouf.

Son service ot sa sépulture aurontlieu
dans la chapelle du Couvent, mardi à
7$ heures.

Parents ct amis sont priés d'y assister
sans autre invitation,

  

Academie de Musique
———

REPRESENTATIONS THEATRALES
D'AM .TRURS

25 JANVIER

SOUS LE PATRONACE DU LIEUTENANT-
COLONEL MONTIZAMBERT ET DES

OFFICIERS DE LA BATTERIE B
——

Portes ouvortes & 7 h, 30. Roprésen-
tation & 8 h.
Un corps de musique jouera durant la

‘soirée. .

"81%salle sqra fis & Ia dispo-
à partir de lundi, 24

- “marchand  

5

Importationsfrançaises-
COMPTOIR PARISIEN ;

16, rue St-Jean, Québes | *

Carriguo & Jalras; linporlateurs commissionnaires

Parfumeries françaises, fleurs d'appars
tement et de soirées, bouquets de Tete,
cbocalats surfins, fruits glacés. Agence
énéral des journaux d 6 nc«rrançais

Patron et corscts sur mesure. Chapeaux
ur Dames. = Elexir dentifrice des R.

Rk P. P. Bénédictins de l'abbaye de
Soulno.
Le comptoir Parisien ayant un do ses

directeurs M. Jalrasà Paris, se chargo
de toute sorte d'ordres pour Paris et
Franco.
7 décomvbro — e.j.

Attention!!
MACASINPOPULAIRE
DE ST-ROCIEXL

 

Le plushelassortiment
—— DE ——

PRELART ANGLAIS,
AMERICAIN et CANADIEN

VIENT D'ETRE REÇU AU

MAGASIN POPULAIRE
DE ST-ROOCEXL

Patrons magnifiqu2s,
De toute largeu r

Qualité supérieure
 

Dans quelques jours nous
crons une grande vente pa

encan de Ia balanco de nos

tapis et autres lignes de mar-

chandises que nous désirons

abandonner et provenant du

Fonds de Banqueroute de
BLAIS & EMOMD,

ED. N. BLAIS & CI
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Mespaues !! Pour répondre aus
exigences de la Mode ct pour jouir en
mêmo temps du confort lo plus rocher
ché, domandez
Dans tous los Magasins do Nouveau

tes ot i vos modistes de n’employor que
ca

Cerceaux “ Perfection”
Une invention nouvelle très commo-

de. Les corceaux ‘“ PERFECTION " se
composent do deux branches d'aciex
flexible qui s'ullongent et a6 raccourcis
sent À volonté de 15 à 930 pouces.
Les Modistes n’ont plus bosoin de

façonner leurs costumes de manière à
utiliser les corccaux ordinaires dont les
dimensions sont fixes et dont il faut bri
ser les bouts torsqu'ils sont trop longs.
Avec les corceaux ** PEnrEcTION ‘ on

N'a pas besoin d'acheter plusieurs séries
do corceaux de grandourd différentes,
puisquo ces cercoaux s'allongent et se
raccourcissont sans difficulté à tuutos les
longueurs voulues.

our voyager, il n'est plus nécessaire
d'enlevor los cerceaux atin de pouvoir
plier les jupes — Les corcoaux * Per
YECTION " remédient à tous les inconvé-
nients. — Oules ajuate ou onle refait à
volonté, comme on dénoue un ruban,
sans devoir les découdre pour los recou-
dro à nouveau, au moment do s'habil-
or
O'est uno invention trés pratique que

toutes les dames adoptont pour ses avons
tages incontestables,

fournit le commerce chez de B
MACDONALD ot Cic., 481 rue St,
Paul, Montréal, seul Munnfacturier at
Canada et aux Etats-Unis
Représentant pour Quel.

L. N. MILLER4
106, BUE DU AQUCONNDE LAR


